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SEIZIEME ANNEE No. 28.<1 il
à

Pique-Nique Agricole a Ste> ne de la Pocatiere, P. Queя

Le* Fermiers du Madawaska et leurs Dames sont 
particulièrement invités, mais la population 
en général peut prendre part. - Le départ 
ЯЬнинЬщ» «n. fc« » 8 Ьіягві hmt* 4t^JStZS5Z£ 
lundi le 15 juillet /

cette semaine à Notre-Dame du 
Lac, P.Q.

Des conférences très intéressan
tes ont été données par les doc
teurs Parizeau, Gérin-Lajoie et 
Rhéaume de Montréal ; Vaillarv 
court et Miller, de Québec.

Les médecins dfEdmundston 
qui ont assisté à cette réunion é- 
taieht les docteurs Laporte, S<v- 
many, Guy et Martin.

wtV
LES MEDECINS

SE REUNISSENT
UNE 1583 ELEVES, ONT FREQUENTE LES ECOLES 

D’EDMUNDSTON EN 1928-29
ІЄУw I TRIERE 

\ ANDOVER
?us Щmm
(Ява L’enseignement a été donné par 44 instituteurs et institu

trices sous la direction de M. D. R. Bishop, princi
pal. — L’enseignement publique coûte à la ville 
d’Edmundston $100,000 par année, dont la moitié

WD ! Un indien de 
ses compa* 
ne orgie 1 
Deux d’en)
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e est tué par 
la suite d’u- PET1TES NOUVELLES 

D'UN PEU PARTOUT\ ШЩf UN VOYAGE D’INTERET TOUT PARTICULIER ont été arrê- en salaires.tés.
jSUN BEL EXEMPLE 

AUX FERMIERS 
DE LA REGION

•fLes Sociétés <VAgriculture du 
Comté de Madawaska organisent 
tin grand pique-nique agricole à 
Ste-Anne de la Pocatiere les 15 et 
16 juillet prochains. Tous les fer
miers du Madawaska, -leurs Da
mes, les anciens de Ste-Anne et 
le public en général sont invités 
de prendre part à cette excursion 

"qui promet d’être aussi agréable 
qu’instructive. *

JOURNAUX
CANADIENS

Hugh Savage, de Duncan, C. 
R., éditeur-propriétaire du Cowi- 
chan Leader, a été élu vendredi 
dernier, président de l’Associa
tion des hebdomadaires canadiens. 
C’est au “News”, de Vernon, C. 
B., qu’a été adjugé le prix pour le 
journal le mieux fait dans une pe
tite ville de 1.500 ou plus, et au 
High River Times, de High Ri
ver Alb., éditeur-propriétaire Char 
les Claik, qu’a été adjugé te tro
phée Pearce pour le meilleur jour
nal publié dans une bourgade de 
1.500 âmes ou moins.

M."J. G. Boucher, éditeur-pro
priétaire du “Madawaska” a eu 
l'avantage d'assister à cette con
vention qui eut lieu à London, 
l'une des plus belles villes d’On
tario. Environ 200 membres de 
l'Association sont venus de tous 
les coins du Canada pour assister 
à cette convention annuelle. L’an 
prochain cette convention aura 
lieu dans l'Est, probablement à 
Halifax.

Les contribuables, à l’assemblée annuelle, votent la som
me de $9b,0|00 pour l'administration des affaires 
scolaires en 1929-30, augmentation de $20,000 sur 
les estimés de l’an dernier.

A la suite і 'une bagarre près 
d’Aifdover, » medi après-midi, 
entre six indU s de la réserve de 
Tobique, Jôhi Lola, 24 ans, a 
perdu là vie Є deux de ses com
pagnons sont; naintenant en pri
son en attend rat leur procès qui’ 
s’instruira d* rant le magistrat 
Hanson mardi le 16 courant.

Cette tragér e s'est déroulée au 
sujet d’une b*teille de vin et à 
la suit* d’tina|après-midi passée 
à Perth où le poupe avait pu ob
tenir d el’eaù-ee-vie. Au cours de 
la bataille Loi* eut le cou fractu
ré ainsi que Quelques vertèbres, 
d’après PenqtBte du coroner. 
Benry Perleyîet Charles Saulis 
sont les deuxjindiens qui atten
dent maint

Ш g®
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L’inspection des fermes de dé
monstration de Baker-Brook et 
Sfegas donne lieu à de belles 
réunions agricoles. — Les fer
mes de MM. Félix Daiglé et 
Phileas Ruest sont un bel ex
emple pour les autres cultiva
teurs.

OR SH»'1 L’assemblée annuelle des con
tribuables du district scolaire No. 
1 de la paroisse de Madawaska, 
dans la ville d’Edmundston. a eu 
lieu lundi le 8 courant à huit heu
res du soir dans la salle de la 
grande école publique

A en juger par le petit nombre 
de contribuables présents à cet
te assemblée, on ne croirait pas à 
l’importance toujour? grandissan
te de nos affaires scolaires.# A 
peine comptait-on 25 contribua
bles présents.

L’assemblée était sous la pré
sidence de l’hon. J. E. Michaud.

Le secrétaire présenta son rap
port annuelle et M. T. D. Hébert 
fit lecture du rapport d’audition 
pour l’année terminée. Ces deux 
rapports furent reçus à l’unani
mité.

Le personnel enseignant des é- 
coles comprenait 44 instituteurs et 
institutrices sous la direction de 
M. D. R. Bishop copime princi

pal, leur nombre atteindra 5C 
pour fan prochain, avec peu de 
changement dans le personnel.

Un grand nombre d’instituteurs 
de bonne réputation dans la pro
vince ont demandé une position 
dans nos écoles. Le secrétaire se 
demande si ceci est dû aux salia- 
res élevés que nous_payons, à l’at
trait particulier qu’offre notre vil- 

st heureux 1 fcpmr seulement an nombre éle
vé d’instituteurs dans la province.

Ces nombreuses demandes per
mettent à la commission d’appor
ter la plus grande attention dans 
le choix du personnel enseignai't.

Dans son rapport* le secrétaire 
nous dit: “A cause de notre po
pulation bHingue, il est fortement 
recommandé de n’engager à l’a
venir que des instituteurs bilin
gues. Depuis un an ou deux, n ms 
avons reçu de partout des deman
des pour des sténographes et des 
employés de bureau bilingues. 
Nous désirons que nos élèves ac
quiérent ici les connaissances né
cessaires à ces emplois.”

L’échelle des salaires des ins
tituteurs adopté par les commis
saires est plus élevé que l’an der
nier et signifie une augment ition 
générale de $850.00 dans les sa
laires. A l’avenir aucun salaire se
ra moindre de $700 par an.

Le nombre des élèves qui ont 
fréquenté les école? cette année 
est 4^ 1583, dont 1431 dans les 
écoles publiques, 117 pour les

cours du soir et 35 pour les cours 
de la fabrication du papier.

Le nombre de jours scolaires 
fut de 202, avec une assitance mo
yenne de 1174.38 élèves, ce qui 
signifie que 260 élèves manquaient 
l’école chaque jour. Nul doute qu’
il y a possibilité d’augmenter cet
te moyenne d’assiduité.

Une somme de $70,000 a été 
prélevée l’an dernier sur les con
tribuables pour couvrir les frais 
d’administration des affaires sco
laires. Le nombre de contribua
bles était de 1317 et l’évaluation 
totale de $4,690,700. Le taux de 
l’impôt était de $1.55 par $100 
d’évaluation. Cette année l’éva
luation de la ville a été augmen
tée de $270,000.

Les obligations totales du dis
trict émises à différentes dates 
depuis 1916 se chiffrent à $244,- 
000. Le rachat des débentures et 
l’accumulation au fonds de réser
ve réduisent cette somme à $189,- 
033.98. La somme versé au fonds 
de réserve cett cannée est de
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PROGRAMME 
Lundi le 15 juillet :

8 hrs .m. Départ d’Edmundston. 
Rassemblement des automobiles 
devant l’église. (Décoration, bleu, 
blanc, rouge).

lhre p.m. Lunch à la Ferme 
Expérimentale de Ste-Anne. Li
queurs, crème à la glace, fruits 
fourbies gratuitement. Les excur
sionnistes pourront apporter sand 
wiches, viandes, petits pains, etc.

2 hrs p.m. Visite de la Ferme, 
explications des travaux par les 
différents chefs de Départements.

6yi hrs. p.m. Souper au Collè
ge Classique.

7 hrs p.m. Visite du Collège et 
veillée sur la Montagne.
Mardi le 16 juillet:

7 hrs a.m. Messe dans la Cha
pelle du Collège.

7yi hrs p.m. Déjeuner au Cpl-

*

LES ACTIVITES DE 
LA COUR

M. Thomas Hetherington, su
rintendant des fermes de démons
trations de la province, M. W. F.
MacKenzie, assistant-régie 
de la ferme expérimentale de 
déricton, M. Damase Belzile as
sistant-surintendant des fermes „ , , . , , •
de démonstration d’Ottawâ, ac- Un nomme Johnny Michaud de
compagnés de M. Georges Mi- S'-mlsire est actüe.lement à su- 
chaud agronome do comté de b,r procès devant kmagis-
Madawaska, ont fait la visite des <k P°hce Hubert d’Edmuq- "T ’.
fermes de démonstration de Ba- 11 *st. a““se dav0,r vole , * Chatham c0™Pte
ker-Brook et Siegas, cette »e- de 1 argenta différentes person- depuis quelles semaines deux 
таіпе Ь nés de St-Hilaire en differents nouveaux prêtres; ce sont: MM.

Lundi les distingués visiteurs temps. Dans un cas il aurait pris les abbés Edmond Savoie et E- 
srnl allés à Baker-Brook su, la u?e Ьо»Й.4 «r^nt contenant en- douard Landry, tous deux pro
ferme de M. Félix Daigle. Une v,.ron * 1 hotel de M Ma- mus au sacendoce a Halifax dans
cinquantaine de cultivateurs de Albert il aurait vole le "cash le cours du nrtKs de jum 
la région s’y rendirent eux-mê- . contenant environ cm- M. 1 abbe &vo,e a chante sa
mes pour entendre les conféren- V-ante piastres, 1’a.urait transpot- prem.ere gramie-rnesse dans sa 

,4 a m visite de l’Ecole d’A- =« de ces expèrts en agriculture. •» ““ .b<>lsP|u,s m,s en lmtV paroisse uamle a Shippagan d.-

gricteep^Fe^^Â, Z&Œr-A "tte meme
acres sous la direction des Pfo- turc èt de l-élevage dtt yorè. M- tracti- v chantait sa pr
tihTbiner au Collège. laitière et de Vélevage^du mm.- Une dea victimes de ces vols, kemouc^,д

2 hrs pan Départ ton ; M. Belzile intéressa l’assis- ayant averti ш honneur le Mai- A ces «
3 hrs.Pp.m. Visite de l’Ecole ance en expliquant le travail des à cette occ^

S‘iPr*1- C I L • , le la’ comptabilité sur la fermèT* tarion de Michaud. Celui-ci aurait de joindre ses Meilleurs voeux de
4 hrs pan. Sur le chemin du te- 1e'a coi^tabimé sur la terme. tout avoué au chef Sav-age, voire santé et longue vie aux nombreux

t°ur- même qu’il l’aurait conduit à l’en- voeux qui déjà ont été présentésèes.réunions pou^dOTner auxeuh droit A il cacha la boite à ar- aux deux nouveaux et distingués 
tivateurs des conseils très sages. Ç“t, dans un* grange sous le foin, ministres du Seigneur.

Sur la ferme de M. Daigle, on effet cette boite fut trouvée 
out admirer un beau champ de ,,a"- elle contenait encore quel- 
hetteraves fourragères, un autre ques gros sous, 
champ d’avoine pois et lentille, 
une belle pièce d’avoine Banner 
et Alaska, de très beaux cochons 
Yoirshire.

Mardi l’inspection se fit sur la 
ferme de. M. Phileas Ruest de"
Siegas. Les conférenciers adres
sèrent la parole à plus de qua
tre-vingt dix personnes réunies.

Les cultivateurs purent remar
quer un champ de navet en par- W . «ч . , 
faite condition, de beaux champs ?T™'Zîa21a<,ues1de a Xltcss9 
de trèfle et une luzernière qui pi» ?ompaffe'0‘ no?lbre.ux devan 
duit depuis 1926. te magistrttr de рт.І.ее depuis quel

Le poulailler de M. Ruest of- 4ues sema™“- Pour avoir voulu 
frait un attrait particulier. M. K^tr quelques minutes, plu- 
Ruest possède un beau роціаіі- ?lenr* -*1 *13 Jft C est
1er moderne et une éleveuse en »* “* de 4й* le temP3 vaut 
colonie. En 1928, avec 73 poules “* ST" , ,
il obtint un revenu de $512.10 avec „Г^.Ж1 E*nun(bion T 
une bénéfice net de $289.80 ou et* ■ tr*duit^dp magistrat 
$2.70 par poule. Sftte.

Les fermes de démonstrations d avolr cn sa possess'on des li
sent pUcées dans le comté pour tueurs ajcoolilques .limites. La 
'’instruction des cultivateurs en ***** Provlnç.ale trouva dans sa 
général. Elles doivent servir, de ^
modèle de culture et d'êlAage » environ 13%
pour les fermiers des alentours, dwcool.
Ceux-ci doivent profiter des a- 
vantages qu’elles offrent par là, 
autrement elles manquent leur

Шseur
Fré-ЕЄ ACCUSE DE VOL t leur procès.

U VEAUX PRETRES 
P0UR LE DIOCESE

’ Jt і
■

mir UNE CIGARETTE 
ALLUMEE CAUSE 
DE CET INCENDIE

Truro. N.-E., 8—Joseph Parent, 
sourd-muet de CaTnpbelltan, N.- 
B., est arrivé au poste de police 
de Truro hier soir, puis, en pré
sence d’un officier, s’est mis à fi
eri re un billet disant que c’était 
lui qui avait mis le feu à la gran
ge de Robert Smith, où il voulait 
passer la nuit. Cette grande était 
une construction vaste et bfoi te
nue, où il y avait 15 tonnes de 
foin. Parent, qui est âgé d’une 
quarantaine d’anqées, est ici de
puis plusieurs semaines. Une ci
garette allumée mit le feu à la 
grange.

$3000.% Le compte courant accuse une 
dfctte de $29,000 contractée de
puis quelques années à la suite 
de dépenses inattendues.

Le coût d’administration des é- 
coles du district pour l’année 
1929-30, d’après les estimés de le 
Comnfission scolaire sera com
me suit :
Salaires des Instituteurs $50.000 
Salaires des concierges
Chauffage ......
Coyer ..............

..Secrétaire.......

і Edouard Landry 
pnière messe à Po- 
paroisse natale, 
x endroits de ma
il se sont déroulées

DE
RE

\:e

3,000
........  6,000
......  15.500
......... 1,500

s
Le premier article au program

me comporte la visite de. la Fer
me Expérimentale du Départe
ment d’Agriculture Fédéral à Ste- 
Anne. M. J. A. Ste-Marie, régis
seur depuis quelques années déjà, 
en a fait une des plus belles fer
mes du genre. Lu і-même , et son 
personnel seront à la disposition 
des excursionnistes.

Les autorités du Collège clas 
sique et dit Collège agricole di 
Ste-Anne sont heureux de mani 
fester leur sympathhie à la popu
lation du Madawaska qui depuis 
de nombreuses années déjà en 
voie ulle bonne partie de ses fit'"" 
recevoir çhez eux instruction et 
éducation. L’Ecole d’Agriculture 
aura des lits à la disposition des 
voyageurs. Hfes repas sont servis 
au Collège. Des professeurs di 

■ l’une et l’autre institution 
vront les visiteurs et donneront 
les explications voulues.

Les dernières heures du voya 
ge ne seront pas les moins agréa 
b l'es. Les Dames de la Congréga- 

_ tion de Notre-Dame nous feroni 
l’honneur de nous recevoir et de 
nous faire visiter leur Ecole Nor
male Classico-Ménagère de St 
Rascal.

D’ici à samedi le 13 juillet, si 
vous faites le voyage, avertissez 
Monsieur le Curé de votre parois
se ou le Secrétaire de votre So
ciété d’Agriculture, ou M. Geor
ges Michaud agronome. „

1,000Réparations ..........
Fournitures scolaires ........ 1.000
Améliorations 
Obligations ...
Intérêt (Coupons) ...........  10,500
Intérêt, compte courant .... 1,500 
Fonds d'amortissement

EST-CE UN SUICIDE?on L’HON. VENIOT 
A BATHURST

Bathurst, N.-B.—L’hon. Minis
tre des Postes est à Bathurst ou 
il passe une dizaine de jours en 
vacances. Il devra se rendre à Ot
tawa vers le milieu de juillet.

. 1.000Le Dr. B. R. Coysh, dentiste 
de Dalhousie, a été trouvé mort 
dans son bureau mardi de cette 
semaine, par la .police provincia
le. C’est un voisin qui soupçonna 
la.tragédie par la senteur de mo
ribond qui se dégageait du bu
reau. Il en avertit la police et on 
fit cette découverte macabre. 
Près du cadavre il y avait une hou 
teille d’acide carbolique et une 
seringue, ce qui ferait croire à un 
suicide.

L’accusé ai demandé un procès 
expéditif ; dev*nt le magistrat de 
police. A deéx reprises il a de
mandé l’ajournement de la cause 
afin d’avoir le temps de trouver 
l’argent nécessaire pour rembour
ser, croyant ainsi amoindrir la 
sentence qtfi-l'attend.

2.500

3.000 
, 1,500%

$98,000
Allocations du Département 
technique et de la municipa

lité, et recettes diverses

CESSION DE 
CHEMIN DE FER

Fredericton, N.-B.—Le gou
vernement du Nouveau-Bruns
wick a tenu une assemblée spécia
le pour prendre les mesures né
cessaires pour autoriser le secré
taire provincial, l’Hon. A. J. Lé
ger. à transférer le chemin de fer 
de la Vallée de Saint-Jean au Ca
nadien National, la législation né
cessaire ayant été adoptée à la 
dernière session de la législature 
du Nouveau-Brunswick et à cel
le du parlement fédéral. Cette 
transaction sera terminée dans 
quelques jours.

4.
11,000 ЩЖAUTRES CAUSES

$87,000Balance
Les contribuables, à l'assem

blée de lundi soir dernier ont don: 
voté la somme de $90,00(7 consti
tuant te “warrant” pour l'an pro 
chain. C’est une augmentation de 
$20,000 sur celui de l’an dernier.

Dans 1e rapport dfe l’auditeur 
on voit que tes dépenses l’an der
nier se sont élevées à $98,404.61 
et les recettes à $99,766.96.

Parmi les dépenses, tes salaires 
se chiffrent au montant de $50,- 
280,55 ; 1e chauffage a coûté la 
somme de 3403.10; une somme 
de $2200, a été payée en loyer : 
$12,964.75 ont été payées pour in
térêt sur débentures ; un billet de 
$12,000 a été payé à la banque 
Provinciale ; $2500 de débentures 
ont été rachetées, $793.41 ont été 
versées à la ville pour eau, lumiè
re et égouts ; etc.

Au cours de l’assemblée de 
lundi soir, 1e Dr. P. H. Laporte, 
commissaire sortant de charge, a 
été réélu pour un autre terme de 
tiois ans.

Monsieur Thaddée D. Hébert 
a été choisi auditeur pour l’année 
1929-30.

іГОСК LES AGENTS 
D’ASSURANCES 

DU COMTE

4
V, - 'mrece
;

ILa Gazette Royale publiait ré
cemment la liste ties agents d’as
surances du Nouveau-Brunswick 
qui ont obtenu leur licence pour 
ta sollicitation et la vente de l’as
surance-vie jusqu’au mois de mai 
1930.

Voici la liste des agents du 
comté de Madawaska :

Albertine : Maxime Albert, Mu
tual Life.

Clair; Adélard Nadeau, Confe
deration Life.

Edmundston : C N. Bégin, Nor
thern ЦИе; François Bérubé, Do
minion Life; M. D. Cormier, Mu
tual Life ; Ernest 
Great West Life;
Hébert, Great West Life; Eph- 
rem J. Hubert, Dominion Life; 
Gordon T. Kennedy, Sun Life- 
J. P. Lebel, La Sauvegarde ; Paul 
A. Pelletier, Mutual Life; James 
Reith, Excelsior Life; John M. 
Soucy, Metropolitan Life; J. W. 
Wilson, Metropolitan Life.

Five Fingers : James Laviolet- 
tiominkm Life.

Rivière-Verte: B. M. Barry.

'■ V;і UNE SERVANTE AS
SOMME SON BEBE

DNS F

nline
uiL
Jfj

Chatham, N.-B.—La découver
te du cadavre d’un nouveau-né 
dans un sac en toile, dans le han
gar de Mme George Murray de 
Bartibog Bridge, comté de Nor
thumberland, a amené l’anresta- 
tion de la servante de Mme Mur
ray, jeune fille âgée de 19 ans. 
Le bébé portait de sérieuses bles
sures à la tête et la découverte 
d’une hache ensanglantée laisse 
croire que la jeune fille, mère du 
bébé, en aurait fait usa 
assommer le nouveau-né. 
sa santé sera refaite, la jeune fil
le subira son procès pour meur-

FRED R. TAYLOR 
EST DECEDE

St-Jean, N.-B.—Fred R. Taylor, 
K. C., âgé de 53 ans, l’un fles a- 
vocats les plus remarquables du 
Nouveau- Brunswick, est mort 
aujourd'hui chez lui, à- Rothesay, 
après une maladie de quelques 
mois.

doivent donner à leurs voisins et 
aux cultivateurs de la région les 
explications que ceux-ci requiè
rent. M. Daigle et M. Ruest se 
font un devoir d’agir ainsi, mais 
la difficulté sembt eêtre que les 
cultivateurs ne se montrent pas 
très anxieux de s’instruire et de 
profiter de l’expérience des au
tres. *

V

but.
Les cultivateurs qui ont charge 

de ces fermes de démonstrationlé mmШшWs
>•

ir I. Hébert, 
Thaddée D. ACCIDENT FATAL 

Campbellton, N.-B. — Arthur 
Pineau, de Détroit, fils d; M. Jean 
Pineau, Un commerçant de bois 
d’Athoiville, près de Campbell
ton, est mort à l’Hôte’.-Dieu, a- 
près avoir reçu des blessures gra
ves dans un accident d’automobi
le à Barclay’s Hill, à trois milles 
de Campbellton. Il y avait cinq 
personnes dans le char qui Mait 
conduit par M. Jacques Gallant 
d’Athoiville. Mme L. Gallant, a- 
vec son bébé, était dans le pre
mier siège, tandis que M. Pi
neau et Mlle Emma Arsenault; du 
Petit-Rocher, fiancée et k soeur 
de Mme Gallant, étaient dans 
l’autre siège. -*->4, 

L'automobile, dit-qri, a 
une grande vitesse- Il coi 
le gravois et 1* terêe 
versa et frappa nn | 
phone. On ramassa M, 
sans connaissance, k vil 
k tête couvert de 
transporté immédia 
pital où il mourut 
après. Mlle Arseni

rAL” ge pour 
Dès queEXCURSION59c I

UNDESN0TRESA 
U PRESIDENCE

tre. *»

DIMANCHE LE 14 JUILLET
— DE —

RIYŒRE-DU-LOUP 

LA MALBAŒ

FE L’Association des Dentistes du 
N.-B., s’est réunk mardi à l’Ad- 
.mirai Beatty Hotel de St-Jean tCl
pour sa convention annuelle. En- ■ „ . Щ, . ...
riron soixante membres étaient . St - François Alphonse М,-

rchau4, Crown Lift.
St-Léonard : Edmond E. Bour-

oria
70c

I1b 36c LÀ BANQUE ROYAL DU CANADA
Desire donner «rie a ses clients et au 

publique qu'elle occupera des quartiersj 
temporaires dans l'i 
Son, a partir du 8 Juillet jusqu'a es que 
la reconstruction des bureaux de la ban
que soit finie,.

Ne ^ Dr'a^u°"honn«UTUddt’êtte 8°™. Great West; C. A. Cadrin, 

isident de cette imoor- Montreal Life; C. A. Cadrin, Mu- 
ionnel-Soal Life of N. Y.; Ulric Daiglt. 
it- Dr. Union Mutual ; Alphonse Labbé, 

vice-orési- Gmon Mutual; R. E. Rivard, 
New York Life; N. ВІ Violette. 
Montreal Life.

Non-résidents ayant un permis 
pour faire de l’assurance dans k 

B comté et toute la province :
E. L’Italien, Northern Life, 

Ste-Rose du Dégelé; j. W. Morel, 
Northern Life, Ste-Rose ; J. C. 

Félicitations à nos deux com- Si:ois, Northern Life, Ste-Rose ; 
patriotes les Drs. Gaudet et Cor- J- Л. Michiud, St-Akxandre Kv 
mier cour te témoignage d’estime mouraska, Manufacturera Life; J. 
et de confiance quTls viennent de A. Saucier, Northern Life, Rivié-

re du Loup.

ШрШ
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S. S» BRANDON Шhé uble J. Clark and
rtier à

WHdent ; Dr. F. A. Godsoe, St-Jeen, 
secrétaire-trésorier et itegistraire ; 
les membres du conseil sont Dr.

69c nttr
m

DEPART^ au m - «m. r Un.
PRIX: Adultes, $2.50; Enfant, $1.25 ^ P' N

En cas de mauvais temps le voyage ùera
QUEBEC and ST-LAWRENCE NAV.'Ltd.

/

.■
WMl- * яТНЖ ROYAL BANK 0Г CANADA etD f js?Wishes to advise іte oliente and the 

publie that fre* July 8th. they will oc
cupy temporary quarters in the J. Olark 
* 8on building, during reconstruction of 
thier banking office.

J
і

I t
Pineau et de MUe Аг 
vait avoir lieu dans 
jours, " И :

r;

& a
•V.-.
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De leikmnesenté 
peu chère et trèâegréaHe Швийн овоостийдЩ

ЕЩ» oprawTEoear /т.іхяж ct« |

THE EATON GROCETERIA—un bel endroit propre pour 
mareeiner—toutes choses nécessaires et d’un luxe tentant 
étalées sur belles tablettes—le» bas prix Eaton marqués sur 
chaque paquet—personne pour vous hâter ou vous retarder— 
un endroit pour magasiner avec économie et plaisir.

I EPage AgricoleÜ

SHREDDEDm h

І Av»

LA NAVETTE SAINT JOHN RIVER POWER 
COMPANY”. Tjflf AND
IN THE MATTER OF THE 
EXPROPRIATION OF AN EA
SEMENT OVER CERTAIN 
LAHDS OF ADELARD DUBE 
IN THE PARISH OF ST. AN
DRE IN THE COUNTY OF 
M ADAWASKA AN D PRO
VINCE OF NEW BRUNS
WICK.

-VSpéciaux pour Veuëredi, Samedi et Lundi

LÉS SOUPES 
AYLMER

Cette plante nouvelle dans notre région est. très en 
usage dans les vieux pays. Elle sert de pâturage aux porcs, 
aux vaches et aux moutons. Semée au 10 ou 15 juin, elle se
ra prête à pâturer au 15 août.

Elle convient très bien pour l’engraissement des a- 
gneaux. Ces derniers vendus, les vaches y trouveront leur 
profit.

COMMENT SE SERVIR DE LA NAVETTE
La'navette est une plante qui s'adapte à une variété 

de sols, mais elle produit de meilleurs résultats dans un 
terrain fertile, où il y a de l’humidité en abandonee. Com
me fourrage pour l’engraissement des agneaux il n’y a rien 
de mieux.

Contient tout le sa» 
du blé entier

Deux biscuit, avec du lait et dei fruit» іУуицу de l'énergie 
pour les jour» chaud»! U» »e digèrent facilement et «ont 
d'une grande nutrition—pour le déjeûner ou le lanch.

Que vot enfant» conservent le» images dam chaque botte.

Шш
ШШmm
...»

Toutes sortes 2 boites prIls Ah Coll
To Adélard Dubé, Joseph Dubé, 

Napoléon Laplante of the Parish 
of St. Andre in the County of 
Madawaska and Province of New 
Brunswick :

TAKE NOTICE that the Saint 
John River Power Company un
der and by virtue of an order of 
the Lieutenant-Governor-In-Coun 
cil bearing date the 7th day of 
May,' A. D., 1929, authorizing 

the Saint John River Power Com
pany to exercise the powers of 
expropriation vested in the said 
Saint John River Power Company 
by virtue of Chapter 45 of the 
Acts of Assembly 'of the Provin
ce of New tirunswick, 16, George 
V, 1926, both intend to expropria
te the easement set out in Sche
dule “A” hereunto annexed over 
the lands and1 premises described 
in the said Schedule.

AND FURTHER TAKE NO
TICE that the said Saint John 
River Power Company is ready 
to pay the sum of Two hundred 
and fifty Dollars as compensation 
for such easements and damages.

Dated the 21st -day of June, A. 
D., 1929.

18cMadawaska and Province of 
New Brunswick, which -said 
point is on the center tine bet
ween Mile No. 4 and No. 5 of 
the Saint John River Power 
Company’s Transmission Line 
leading from Grand Falls to 
Dalhousie, N.B., as shown on 
theeplan fried at the Office of 
the Registrar of Deeds in and 
for the County of Madaiwaska 
thence North 2 degrees, 16 mi
nutes East over and across said 
Grantors’ land in Lot No. 178,
206 feet more or less or to To
wer Station 220-00; thence 
North 0 degrees 47 minutes 
East continuing over and across wi»e. 
Lot No. 178, 800 feet; thence 3. 
North 0 degrees 20 -minutes

West continuing over and a- 
cross Lot No. 178, 2224.2 feet 
more or less or to Station 250- 
24.2 on the line dividing Lots 
No lTRand No 397; taking fifty, 
feet on both the Easterly and 
Westerly sides of the above des
cribed center line.

The towers to be located ap
proximately at Station 220-00 
228-00, 238-00 and 247-50.

2. The right ^-to place on the 
said towers over and across the 
said lands the necessary appara
tus, wires, and cabfes for trans
mission lines carrying electric 
current of high voltage or other-

Tihe right to the. said Com
pany, its servants, agents and em
ployees to enter upon and clear 
the said lands and premises of all 
brash, trees, undergrowth; buil* 
dings and.erections.of every na
ture and kind whatseover and: 
keep the same cleared1 as afore
said, place upon the lands and 
premises all materials, equipment 
and machinery necessary for the 
building, erecting, placing, and 
maintaining the aforesaid towers, 
guys, supports, wires, cables and 
lines, and place the same accor
ding to the plans of construction 
and manner determined by- the 
said Company; all trees and 
shrubs of merchantable value to 
be trimmed, and . piled on the 
Grantors' land by the: said Com
pany and to remain the property 
of the said Grantors.
4. The right-to cut any. and: Full compensation for any loss, 
all trees on the land of the" Said damage or injury which the said

Company, its servants, agents or 
employees may do or cause to be 
done to the land or crops of the 
.said Adélard Dubé in the exercise 
of the rights hereby granted to be 
paid to rae said Adelard Dubé by 

, . ..the sa*^ Company.
Full andSree liberty to the And reserving unto the said A- 

Company, its servants, agents and'defend Dubé his heirs and as-

:

21cFromage Kraft, pqt 1-2 lb........
Jambon PioNic, special la lb ..

j
MODE D’EMPLOIE . 24cLa meilleure date à semer est vers le 10 au 15 juin. La 

terre devrait être bien ameublé, et lagraine semée à un de
mi pouce de profondeur, préférablement avec une semeuse 
à navets.

Phai.. 23cPoudre JBLL-O, pqt d’une pinte, 2 pqta pour
TAPIOCA Pearl, sac de 2 lbs .............................
Garniture pour tartes au citron, 4 oz, 1a bte ...
Beurtfe d’arachides (peanuts) 5 lbs ..................
BISCUITS au soda Marven, bte de 2 lbs........
Avoine roulée (gruau) sac de 7 livres ............
Shredded Wheat, 2 paquets pour .......................
BLE d’INDE en conserve, 8 boîtes pour.......
SAUCE Worcestershire, 6 oz, 2 bt»4 pour ....’.
THE à déjeuner anglais Estonia, U lb ......-......

I' CAFE Eatonia, la livre ............................... —.....
CACAO en vrac, la livre .............................. -......

19cr .. 13c4 Semez la graine en sillons espacés de 24 à 28 pouces 
afin de faciliter le sarclage.

Deux livres de graine à l'acre suffit lorsqu'on sème en
1.10

.. 33c
39c

■rn 23csillons.
1.00Dans les conditions ordinaires on pourra se servir du 

champ de navette de huit à dix semaines après la planta-mm 2$cm ІЩ 80ction. .... 65c
IMPORTANT

Afin d’empêcher la formation de gaz qui pourrait faire 
mourir les agneaux ne permettez aux agneaux de paître 
dans le champ de navette quant court temps pendant la 
première journée, et augmentez là durée, graduellemenl 
pendant la première semaine: Ne leur permettez pas de 
paître dans ce champ quand il y a une rosée épaisse, ou 
après une pluie chaude.

Шштш*
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!
signs, the right and privilege of

cultivating, tilling and raising 
crops on such portions of the said 
lands and premises as are not 
used by the said Company for 
the purposes of the rights hereby 
granted.

The said Adélard Dubé cove
nanting, promising and agreeing 
with the said Company that they 
will , not build, erect o rmaintain 
or permit any buildings or erec
tions to be placed on the1' said 
lands and premises which in the 
opinion of the said Company will 
be hazardous or interfere with 
the property of the said Company 
or the full enjoyment of the rights 
and privileges herein set out; and 
that they will not do any itt or 
thing or suffer or permit any act 
to be done which will injure the ’ 
property of the said Company.' 
which it is within their power to 
prevent.
3fs—Ujt.

sgsKffiil
employees with or without ani
mals, vehicles, equipment and ma
chinery from time to time and at 
alt times to go, return, pass and 
repass to or from the public high
way to the above described lands 
over and across the lands and 
premises of the said Adelard Du
be for the purpose of the rights 
and privileges herein set out and 
the operation, maintenance, re
pair and replacement of the said 
towèrs, guys, supports, anchors, 
foundations, wires,cab les and li-

I
x ! ! 1SAINT JOHN RIVER 

POWER COMPANY. 
PER F. Dodd Tweedie,

Solicitor.

Georges Michaud, agronome.mш day of July A.D., 1929. constitu
ting the title of the Saint John 
River Power Company to the 
lands described in the said conve
yance is under the New Bruns
wick Railway Act cap. 98 Revised 
Statutes of New Brunswick, 1927, 
and that an authentic copy of the 
said conveyance has been delive
red to the Registrar of the Supre
me Court.

AND FURTHER TAKE NO-

UNE ELECTION 
COMPLEMENTAIRE 

LE 29 JUILLET

Arc)
SCHEDULE “A"

RIGHTS IN RESPECT OF 
ADELARD DUBE IN THE 
PARISH OF SAINT ANDRE 
IN THE COUNTY OF MADA
WASKA AND PROVINCE OF 
NEW BRUNSWICK EXPRO
PRIATED BY THE SAINT 
JOHN RIVER POWER COM
PANY UNDER CHAPTER 45 
OF THE ACTS OF THE LE
GISLATIVE ASSEMBLY OF 
NEW BRUNSWICK, 16, 
GEORGE V, 1926.
1. The right to build, erect, 
place, replace, renew and main
tain Four towers, the base of 
which shall not exceed thirty feet 
in length and thirty feet in width, 
and the neclessary guys, supports, 
anchors, and foundations thereof 
on the lands and premises descri
bed as follows:

Beginning at Station 21?-94 
on the Northerly limit of a re
served road between Lots No. 
178 and No. 179, Parish Df 
Saint Andre in the County of

m
Ottawa.—Le gouvernement an

nonce que les élections complé
mentaires dans Laprairie-Napier- 
ville, dans Frontenac-Addington 
et dans Vaudreuil-Soulanger au
ront lieu le 29 juillet. Lva présen
tation des candidats se fera le 22 
juillet.

Dans Vaudreuil-Soulanger il 
est entendue que M. L. A. Wil
son, député démissionnaire, sera 
de nouveau le candidat du gou
vernement et il sera réélu par 
acclamation.

Dans les deux autres comtés il 
Roch

mm
Adelard Dubé contiguous to the 
land above described, that may 
in the opinion of the es$d Cora* 
pany, endanger any of the said 
Company’s property, said trees 
to be trimmed and pHed as afore* 
said.

'1ICE that the sum agreed upon 
as the compensation to be paid 
in the matter, namely ten thou
sand dollars ($10,000.00) together 
with interest thereon for six 
months, namely two hundred and 
fifty dollars ($250.00) has been 
paid into this Honourable Court 
and all persons claiming an inte
rest in or entitled to said lands or 
any part thereof are hereby tailed 
upon to file their claims to the 
said compensation or any part 
thereof with the Registrar of this 
Honourable Court on or before 
the ninth dav of September A. 
D.. 1929.

Dated the eight day of July, 
A. D., 1929.

f ConЖ

шш
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s’agit de remplacer feu 
Lanctôt et le Dr Edwards.

^ cnmiit norots гюЬист'-'

CELEBRATION DU 
PREMIER ANNIVERSAIRE D’UN

SUCCES APPRECIABLE

B IN THE SUPREME COURT 
IN THE MATTER OF THE 
NEW BRUNSWICK RAIL
WAY ACT

ÜP4

цн
* 1

1AND
IN THE MATTER of certnii: 
lands of the Estate of B. R. 
Violette in the Parish of St. 
Leonards in the County of Ma
dawaska and Province of New 
Brunswick, acquired by the 
Saint John River Power Com
pany under the provisions of 
the said Act.

NOTICE IS HEREBY GIVEN 
that the conveyance in this mat

ter executed and.dated the sixth

J. H. BARRY,
C.J., K.B.D. of the 
Supreme Court.

7fs—Ujt.

IX THE MATTER OF CHAP
TER 45 OF THE ACTS OF 
THE LEGISLATIVE ASSEM
BLY OE NEW BRUNSWICK, 
A. 1).. 1926., ENTITLED “AN 
AC'S TO INCORPORATE THEmmm x

DANS 5 MILLIONS 
DE MAISONS 

ŒS0IR

j іі ■ % 1
PLEINE GRANDEUR Jі

O*Une foule de bébés jouiront 
d’un sommeil paisible ce soir. Et 
leurs

Ні a/
Vous êtes cordialement invités 

a visiter; ^exposition d’anniver
saires qui a lieu à nos salles de 
montre en honneur du premier 
anniversaire du Plymouth — du 
6 au !3 juillet.
Coupé, $820

parents auront un repos 
prolonge. Le Castoria est la cau
se de ce contentement dan, une 
multitudes de loyers.

Le Bon Vieux Castoria I Le» 
enfants pleurent pour en avoir. 
Les mères ne jurent que par lui. 
Aucune maison où ü y a un en
fant ne devrait s’en passer. Quel
ques gouttes de Castoria appaist 
le bébé d’une façon inocensive. 
C’est un soulagement naturel qui 
suit. Castoria est un produit, pu
rement végétal. Pas d’opium.Pas 
de narcotiques, d’aucune sorte.

Maintenant vous

B1 ? ^■ Іm; x \

C) L* Routière (avec siège arrière), >850. Equipement spécial Q
J. Clark & Son Ltee. s; Routière (avez siè

ge de secours), $850; Sedan 2 
portes, $860; Touring, $870; Con- 
pé De Luxe (avec siège de se
cours), $870 ; Sedan 4 portes, $890 
Tous les prix f. à b., Windsor, On
tario, comportant l’équipement 
régulier de l’usine (transport et 
imiiôts en plus).

mmm EDMUNDST0N, N.-B.

C’EST LE TEMPS D’ACHETER LES

Faucheuses & Rateaux 
McCormick-Deermg

m -. ж
LE1 Plymouth de grandeur régu
lière, de construction Chrysler, 
compte juste une année d’eistence- 
—et ce fut une année de succès 
phénoménal !

Toute cette semaine durant, 
nous célébrerons le premier an
niversaire du Plymouth en fai
sant une exposition de gala des 
nouveaux modèles fascinants et 
améliorés qui font du Plymouth 
la grande vedette des autos à bas • 
prix. • .

Lorsqu'un auto triomphe cool
ie Plymouth en sa première 

sou’ll 
Ply-

auto doit certainement avoir des 
caractéristiques que ne possède
nul autre auto de sa catégorie.

'

VoBà, en quelques mots, 1 "his
toire du Plymouth de construc
tion Chrysler.

Le Plymouth est le seul auto L’auto de dimsn.inp régulière au 
Pleine grandeur à son prix - le „lu, bas „На ra Сашкиseul -auto à bat prix avec l’indivi- P ^ ,U СШЛл-
dualité et l’élégance de la concep- ____________ «4
tion Chrysler *r k seul auto à bas
prix avec le foiHtionnement doux, И . л . *

ExpoetioaSpéçhle
prix avec la sécurité des freins .... .
hydrauliques aux quatre roues

U,
'

■
ne‘fШ.

JU

' 'à

savez pour
quoi les gardes-malades d’expé- 
riénee donne le Castoria à un en
fant, aussi souvent qu’il sent un 
maCaise ou qu’il s’agite. Et pour
quoi les médecine disent aux mè
res que c’est le premier et le seul 
remede de famille lorsque le bébé 

.a la constipation, 'les colique», la 
diarrhée, ou autres troubles." Il 
est fait pour les bébés, lès autre» 
choses ne le sontpas.

Le Castoria Fletcher est du 
“vieux temps” si vous considé
rez ses cinquante ans, mais c’est 
une mère arriérée qui'-de nos jours 
ne l’emploie pas. Vingt-cinq mil
lions de bouteilles ont été ache
tées l’an dernier. Pensez aux nom 
■bres de mères qui ont confiance 
en Castoria. Toutes ces mères ne 
peuvent se trompyr. C’est une 
précaution que vous devez à vo
tre enfant que d’avoir une bou
teille de Castoria dans la maison.

BmSDUTE
Aussi Fourches à foin et Pièces de rechange de toutes 

sortes.
, Venez nous voir ou consultez notre voyageur M. Jds. 
P. Cry, avant d’acheter.; Conditions de paiement fa
ciles. j ‘ y' ‘

me Іannée d’existence —■ lor 
jouit de la popularité du 
mouth — lorsque des mBier» 
d'automobilistes chintent Tpi 
ses louanges et le mon- - V1 
trent à leurs amis avee V 
un légitime orgueil, cet

■ h

■І..-F. E. FOURNIER, gérant, local réputé» des Chrysler, à de Modèles Plymouth
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* GLA lût MOTORS
І . ' Ц 

■
là

-GEO. GIIjBERT CLAIR, pr< 
me Victoria, EdmunШ. î Bloc Hammond йЦN.-B.
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FEVES AU LARD
H0NZ

Btes-moyennes, 2 btes pr

27c u

1

POUR LE DEUIL
Cartes Mortuaires 

Feuillets Mortuaires 
Bouquets Spirituels 
Offrandes de Messes 

Cartes de Sympathies 
Cartes de Remerciements 

pour Sympathies 
Papier à lettre à bordure 

noire.

LE MADAWASKA
rue de l’Eglise. 

Casier 159 Edmundston.
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і
JUILLETComme personne ne répondait, 

il ouvrit la porte de la cuisine où 
la petite couchait. Tout était en 
ordre, et le Ht déjà fait ; il vit mê
me son repas À lui qui l’attendait, 
et cela lui rappela qu’il n’avait pas 
mangé. ,

—Elle a dû aller faire une com 
mission, pènsa-t-H, et, comme il 
s’ennuyait, il descendit après a- 
voir fait Un trou dans son croûton 

і de pain pour y mettre son froma-

Г Cartes d’Affalresі..,
Nouvelle lune, le 6, 

Premier quartier, le 13, 
Pleine lune, le 21,

Dernier quartier, le 28.
Я68 SAHWimWlB
L.| Pnécïeux-Sàug de N-tiT

2 M. Visit, de la В. V. M.
3 M. S. Léon II, pape et <mf.

S. Ulric, év.
S. Antoine Marie Zaccaria. 

6 S. S. Romaic._______________
"7 її! .Vile sp*

~5 L.| St* EGsabeth!
9 M Les Martyrs de Gorcum

10 M. Les SS. Sept Frères.
11 J. S. Pie I, pape.
12 V. S. Jean GuaÜbert, abbé.

S. Anaciet, p. et m.______
Ville ap. Pent,
3 Henri ; S. Eu trope.
N. D. du Mont-Carmel.
Ste M. Mad. Postal.

18 J. S. Camille de Lellis.
19 V. S. Vincent de Paul.
20 S. S. Jérôme Emüien._____

і
>ur
int ——FAvocat Avocatï*1sur

F. Dodd Tweedie ler-p. -s- та?:
1-ї TM.-D. CORMIER•% Coins des rues 

Canada & Court 
Edifice Hall

% Щü BA>I d- 4 t.Avocat, Notaire Publia ge-SERVICE D’HYGIENE DE 
Я. B M L’ASSOCIATION MBDICA- 
■■BflbE CANADIENNE.

5.S A MA FILLEEdmandaton, N.-B. Sur le boulevard de la Révolte, 
lé mouvement de la journée com
mence ; les lourde camions de la 
raffinerie croisent déji les peti
tes voitures des chiffonniers en 
gros; les commerçants, en bras 
de chemise, déboulonnent les vo
lets; les laitières s’installent au 
pied des arbres, 
vriers passent, 
marmites pleines du rata de midi ; 
de la main, ils se montrent une 
jeune fille habillée tout en blanc, 
qui traverse la chaussée.

—C’est la première Commu
nion, aujourd’hui, dit l’trn.

-»-EMe ne sera pas en retard, lu 
petite, reprend l’autre.

—Bile a raison, c’est le plus 
beau jour de la vie.... il ne sera 
jamais trop long....

....C’est tout ce qu’entendait 
Jean, assis à une table sur le de
vant de sa guinguette, habituel
le pour jouir de la fraîcheur ma
tinale. Bientôt, il vit passer deux 
petites communiantes, émues e‘. 
très mignonnes sous leur voile 
blanc; puis d’autres suivirent, et 
il ne pat détourner sa pensée de la 
Première Communion.

—Yvonne serait bien heureu
se sous ce costume là, pensa-t-il, 
elle a l’âge, et ça devrait être au
jourd’hui... Bah ! pour qu’elle n’ait 
pas mal au coeur, je la conduirai 
à Saint-Ouen aux Trois-Canons, 
il y a de la richeh friture.

—Tiens! CTauzec! crièrent tout 
à coup, à côté de lui, deux bons 
gros papas, la face affairée, le cou 
rougi par un col trop raide, mais, 
mon cher, tu n’es pas en tenue, 
et on t’avertit que tu n’as plus 
que le temps; l’église est petite, 
et si on n’arive pas une demi-heu
re avant, plus souvent qu’in a de 
la place!

—Vous m’ennuyez !
Les deux hommes se regardè

rent, étonnés.
—Comment! tu n’accompagnes 

pas ta fille? .
—Vous savez bien, répodit 

Clauzec avec colère, que je ne 
donne pas dans la calotte, et que 
toutes ces mômeries-là ...

I La nourriture du bébé Ma fiflle val prier. — Vois, la nuit est venue.
Une planét* d’or là-baspence la nue;
La brume des coteaux fait trembler le contour;
A peine un1 char lointain glisse dans l’ombra.... Ecoute!
Août rentre et se repose, et l’arbre de la route 
Secoue ail vent du soir la poussière du jour.
Ma fille, va prier. — D’abord, surtout, pour celle 
Qui berça tant de nuitc ta couche qui chancelle 
Et qui te ntit au monde, et depuis, tendre mère,_
Faisant pour toi deux parts daoi cettewie-amère,
Toujours a bu l’absinthe et.tfa laissé le miel.
Puis ensuite pour moi. Dis pour -toute prière:
“Seigneur, Seigneur mon: Dieu, vousêtpr notre -père;
Grâce, von* êtes bon! Grâoe vous êtes grand !”
Laisse aller ta parole où ton âme l’envoie;
Ne t’inquiète pas, — tonte chose/a sa voie 
Ne t’inquiète pas du chemin qu’elle prend.
Il n’est rien кі-bas qui ne trouve sa pente ;
Le fleuve jusqu’aux mers dans les plaines serpentante ; 
L’abeille sait la fleur qui recèle le miel.
Toute aile vers son but incessamment, retondre ;
L’hirondelle au printemps, et la prière au ciel—
Comme une aumône, enfant donne ta prière, .
A tou pèret à ta mère, anx pères de ton-père;
Donne au friche à qui Dieurefuselébonbeur ;
Donne au auvre, à la veuve, au crime, au vice immonde. 
Fais, en pi ant, le tour des misèresd amande ;
Donne à * as! donne aux morts ! — Enfin donne au Seigneur !

VICTOR-HUGO

Collection ■ Avocat

l£A CHAjŒSL l -11-Е. Mom® ]
B«reau : roe St-FrançabJ si elles veulent en faire Veffort, et,

KSSL'rtSrt'l Hssaar* вгаювала
I V remise ■ I-— _ —"’ST [la santé de leur enfant dépeûd de
IST-JACQUES. — N.-B.H Edmandstoa, Я. *> fsa nourriture naturelle. Aucun a i
УЩШШШШШЯГ WB 7. __________ jlîmentne vaut le lait de .la mère.}

Le lait de ht mère constitue le 
mode d’alimentation le plus sur, 
Je plus propre et le plus facile à 
digérer, et, de phis, И ne deman- 
% aucun, préparatif.
' La mère trouve souvent une 
raison ou une excuse pour se- 
ittt son bébé dans le fait que la , 
Sécrétion lactée diminue ou que 

^la qualité n’en est pas bonne. Voi
là utie grave erreur. Le mère doit 
faire tout son possible pour au
gmenter la qualité de la sécré
tion; même une petite quantité 
de lait pris au sein vaut mieux 
que rien du tout. Si la quantité 
n’est pas suffisante, il lui fau
drait compléter la quantité par 
l’addition d’un biberon tel que 
prescrit par le médecin.

L’enfant dort avoir ses repas à 
des intervalles réguliers. Ceci non 
seulement au profit de sa diges
tion, mais pour former chez lui 
de bonnes habitudes. Si l’enfant 
dort à l’heure du repas, la mère 
ne doit pas manquer de l’éveiller, 
et die ne doit pas "le laisser dor
mir lorsqu’à est au sein. Le repas 
ne doit pas se prolonger plus de 
dér à quinze minutes. Après le re-f 
pas, la mère doit tenir 1’enfant 
sûr sou-épaule en cas qu’il soufr 
fnr'de coliqnes ou de gaz.

■ Pendant l’été ' sortent, la mère 
doit se rappeliez que son bébé 
jL.souvent soif, donc, entre ses re- 
jks, elle doit lui offrir de l’eau re- 
JxuKÎie. S'il est question de la pu- 
Lreté de l’eau, elle doit la fairè 
bouillir.

Ord|in4irement, l’alimentation 
au sein doit être .continuée pen
dant neuf moi* Si la période- e»t 
trop prolongée, le bébé n’en prô- 
6te pas. Avant de procéder 
vrage,rla mère doit toujours con
sulter son médecin qui lui indi
quera le régime que le bébé doit 
suivre. En général, on ne 
pas -les bébés pendant l’été.

L'alimentation au sein rend 
meilleure la santé des- bébés ; elle 
çonstitue une protection contre la 
toaladie. L’alimentation au bibe
ron,.même de la plus fiatrte qua
lité, ne remplace jamais l'alimen
tation nature He.

Pour question# concernant la 
, santé en général, écrira à l'as

sociation Médicale Canadienne 
1S4, rue Collège, Toronto Une 
réponse регвоппейе sera envoy 
ée par écrit Now ne répon- 

r irons pas ans queetio 
chaut h diagnostique

13 S.
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17 M.
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Nous trouvons dans le “Figa
ro”, de Paris cette fine parodie de 
la fable de Lafontaine, La Ciga
le et La Fourmi.

Comme il n’v a rien de nou
veau sous- le soleil, Lafontaine 
mourut en 1695, nous donnons 
cette coupure à nos amis qui sont 
amateurs de spéculation.
La clientèle ayant acheté 
En pleine sécurité,
Se trouva fort dépourvue 
Qvard ia baisse fut venue :
Pas d’argent, pas de crédit,
Pour payer, po;nt de répit.
Elle alia crier famine 
Chez la Banque sa voisine,
La priant de lui prêter 
Quelques sous pour tripoter 
jusqu’à !a hausse nouvelle.
‘ Je vous paierai, lui dit-elle,
Lan prochain, dé.ai légal,
Intérêt et principal”.
La Banque n’est pas prêteuse, 
C’est là son moindre défaut :
—Que faisiez-vous au temps hau 
Dit-elle à cette emprunteuse.
—Chaque jour, à tout venant, 
J’achetais, ne vous déplaise 
Et bien, vendez maintenant.

Pas de commentaires....
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CA PE U AIDER Clanzec, né à Pontorson, il y a une

quarantaine d’année, s’éveillait 
pour la première fois avec le ao 
lrin en pleine figure comme un 
vulgaire bureaucrate de 9 à 4 au 
ministère. .

—“Cinq plombes et trente bro
quilles à la guimbarde !” dit-il a- 
•ve. stupéfaction, en regarda ’t une 
montre énorme qui, chez tes Clau
zec, passait de père en fils, depuis 
l’invention de l’horloge, exchma- 
tion signifiante, pour les lecteurs 
qui ne sont pas terrassiers, qu’il 
était “5 h. yi."

—C’est aujourd’hui lundi, dit- 
il mentalement, et, pour une fois, 
je le fais!

Cette belle résolution prise, il 
se remit paresseusement sur le- —Ah! à d”autres, mon vieux, 
juoude, regardant sa petite man- ces mômeries sont pour toi com- 
sarde. I me pour les autres I Et, la pr-eu-
J Le soleil l’inondait de cette lu-l ve, c’est que je viens de voir ta 
raière douce do matin, qui sem- * fille en blanc qui épinglait le voi- 
ble le fraie sourire de la nature le de la mienne, 
reposée; il y avait dans l’air un 
gazouillement d’oiseaux et com
me un vague murmure de bon
heur.

Et voilà que, dans ce calme 
matinal, Jean-Marie se mit à se 
souvenir.
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Pur noircir le cils et sourcils, 
les laver au thé noir.

Pour les épaissir, mettre, 4e 
soir, de la glycérine.

Pour les points noirs sur la fi
gure, passer déux fois par semai- 

tarmpon Imbibé d’un mélan
ge égal d’eau de Cologne et d’é
ther; pour les? dartres mettre un 
peu de glycérole d’amidon.

Pour couper, le pain chaud aus
si facilement que le pain froid, il 
suffit de faire’ chauffer un peu le 
couteau. «

Pour nettoyer une brosse d’a
cier, la frotter avec un chiffon 
■imbibé d’aktibl de bois.

Les pellicules sont une chose 
ennuyeuse, il faut à tout prix s’en 
débarrasser. Le sel fin dont on 
.saupoudrera 1a chevelure pour 
dormir et que Voir brossera le 
lendemain soigneusement, dorme; 
dit-on, de surprenants résultats. 
Avec les cheveux courts le rer- 
mède est faile * essayer. 
Nettoyage des (robys de soie;

Les robes de'iôie ne se bros
sent pas. Il faut les essayer avec 
шіе flanelle que vous aurez soin 
de toujours tenir propre.
Contre les fourmis :

Tour déniger les fourmis, on 
place à l’endroit où elles fréquen
tent un citron pourri; on peut 
aussi les éloigner par de Veau 
dans laquelle on V-fatit bouillir

des écrevisses, ou' simplement 
par du sel de cuistfie.
Nettoyage des peignes;

Il faut les plonger dans une 
dissolution d’ammoniaque et d’eau, 
tiède ; bien rincer et essuyer soi
gneusement ensuite. Corne ou 
ivoire se nettoient de cette fa
çon.

BEAULE & M0RISSETTE
ARCHITECTES

SPECIALITES: Edifices publics et religieux,
constructions à l’épreuve du feu.

OSCAR BEAULE ALBERT MORISSBTTB
A.A.r.Q. 5k R.IC.A.

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC
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’f ï Comptables:—
" P. Lansdowne Beîyéa W. Clarence lIcNIece

au se-

BELYEA ET MCNŒCE
COMPTABLES LICENCIES 

Dans La Prevince De Québec Bt Au Canada
Auditeurs Pour La Ville de CampbèBten 

Les Csmtés De Restigouche Bt Gloucester, N. B.
Bureau: St-Jean, — Moncton, — GampbeUton,

sevre E. brusquement, Jean-Marie 
s'arrêta, les yeux fixés sur une 
communiante qui venait nanz sa 
direction en causant avec une voi
sine.

—Attendez ! l’ai la berlue de
puis ce matin, mais tonnerre bui, 
c’est Yvonne ?

C’était Yvonne, tout heureuse 
et souriante sous son voile blanc 
ses jolis cheveux blonds, dépas
sant le petit bonnet, nimbaient 
d’or sur une tête que Fra Angeli
co et aimée, car tout en elle était 
simplicité, innocence et bonheur.

Seulement 25 pour cent de ter
re de l’Arctique est couvert par 
la glace durant toute l’année.

Il a été calculé que tes jours 
allongeaient à raison de quelque 
chose comme une seconde chaque 
1,000 siècles.

A

■

De quoi peut se souvenir un 
ouvrier ? De ses journées de tra
vail monotones, incefiores, qui 
tombent une à une dans l'éterni
té sans laisser d’antres traces de 
leur passage que des rides au 
front et des gros sous dans ,1a 
bourse ?

Oh f non certes !
■ Et Jean-Marie oubliait les liai

sons de chantier, les camarades 
de rencontre, pour songer à ceux 
qu’il avait laissés là-bas, 
vieux qui dormaient leur som
meil tranquille, dans le petit ci
metière de campagne, sous la bru
yère sèche et parfumée où bour
donnent les abeilles ; И revoyait 
son mariage avec la sérieuse pe
tite paysanne bretonne qui Triait 
peur de Paris. Le curé surtout ne 
voulait pas qu'dle y vint; mais 
les curés ont des idées étroites, 
c'est connu; à Paris, on lui avait 
fait voir clair, et plus souvent qu’- 

C’était le lundi 23 mai 1892, il accepterait un conseil de leur 
Jean-Marie Clanzec s’éveilla plus 
tard que d’habitude. La veille, on 
avait chargé vingt tombereaux de 
terre pour remblayer 141e des Ra
vageurs, et, ma foi, on a beau 
être terrassier de père en fils, les 
h- mm$a sont des hommes, et 
leurs bras ne sont pas de fer.

C’est pour cela que Jean-Marie

A. E. MICHAUD, Confiez Vos 
Prescriptions Médira ha 

à
PHARMACIE BREAU‘PEOPLE’S MARKET’. <

Viandes fraîches—Epiceries — Poissons £ 
Fruits — Légumes.

Achetez Us
ANNONCEE*et b La pauvre petite pâlit en aper

cevant son père, qu’elle croyait 
au chantier....

—Papa!..
—Yvonne!....
Mais, avant qu’elle eût fait un 

mouvement ou cherché une excu
se, il l’avait prise dans ses bras, 
l'embrassant avec une tendresse 
presque brutale ; des larmes cou
laient te long de ses joues, de ces 

.larmes d’homme qui vous re
muent jusqu’au fond du coeur!

—Oh ! ma petite Yvonne, que 
ta pauvre mère serait heureuse ! 
Vous êtes une rude femme tout 
de même, voisine ! Marchez dou
cement; le temps d’enfiler ma 
“redingue”, et je vous suis!....

Et <ians la petite église pleine 
de lumière, d’encens et de fleurs, 
il n’y eut pas d’enfant pbis heu 
reuse, ce jouf-là, que la petite 
Yvonne!

Compares et Chriant.
Telephone 18-11

Prompte livraison à domicile en tout tempe. LB LINIMENT MARTIN 
Chez tous laa Marrhauda
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LISEZ LES ANNONCES 

ET ENCOURAGEZ 
TOUS NOS ANNONCEURS

. 'comment NOUS SOMMES 
VENUS A AVOIR DES 

PEINTURES
:rn

Le Secret delà 
Petite Yvonne

M toi

W “г
. Avant k quinzième siècle il 

rikxistoit pas de tableaux autres 
<toè . les peintures religieuses, et 
cMlee-ei ne se trouvaient que sur 
les mura des églises. Un tableau 
ou une peinture, comme ils é- 
talent tous, était regardé comme 
rjUetque chose illustrant un évé
nement religieux. Ils étaient 
peints directement sur les murs 
de»-églises et il n’y avait aucun 
moyen dé Jes descendre on les en
lever.. Quand l’architecture go
thique fut adoptée' pour ks égli- 
ses, il y eut une grande diminu
tipn dans, la superficie de murail- neaux pouvaient être enlevés des 
le consacrée énx peintures et con- murs à volonté, ils ponrroient ser- 
iéq nomment il-y avait moins d’es- vir aux fêtes religieuses et dans 
pace pour les tableaux. les processions. Cette idée de-

. Les ecclésiastiques crurent qu'- vint si commune que de temps à 
Я était encore nécessaire de se autre l’un de ces 
servir de tableaux dan» leurs en- gieux était porté 
geignements religieux, et ceci me- nias tard encore l’idée de ta
ns à l’adoption de peintnres er bleaux religieux à la maison fut 

e pour les églises. Ce fu- encouragée. De cette façon les 
preihières peintures mo- tableaux, il faut se le rappeler, é- 
lles étaient peintes sur talent tous encore des peintures, 

lltibs pièces de canevas s’adaptant devinrent d’un usage général au 
lieux panneaux des murs des égh- Jpyer, mais les artistes continué- 
lises. Wus tord quelqu’un eut t’i- rent à en faire tous des tableaux 
Epiée que si ces tableaux à pan- religieux.

ko
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Seront-ils
de la nocc?\J§5

Par Pierre L’ERMITErts

4» part!
LD'aiUenns, il n’en connaissait 

pas ; Я y avait bien une petite é- 
gtise, là-bas, au bout du pays, à 
côté de la Seine: il l’avait vue 
une fois en y conduisant sa fem
me, morte de la poitrine ; mais el
le était si loin qu’il n'avait même 
pas voulu que sa petite fille y al
lât pour -Jes catéchismes. Et, ma 
foi, Yvonne était tout eoesi gen
tile sans cela.

La petite était bien ennuyée de 
.ne pas faire sa première Com
munion, mais eHe s’était fait une 
raison, et, depuis plusieurs-mois, 
n’en partait pins.

Quant à lut, cütoit pas riche dé 
sa part, évidemment ; et les vieux 
ne seraient pas contents s’ils sa
vaient cela!
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4\Un mariage nécessite bien des préparatifs — l’tm des 
plus importants, c’est l’envoi des Invitations, que 
nous pouvons imprimer dans le plus court délai, sur - 
jartes ou jolies feuiUee en parchemin.

Notre Travail Imite la Gravure.
Pierre L’ERMITE.

Le pouls d’un nouveau-né est 
de 130 à 140 battements à la mi
nute, celui d’un adulte, de 70 à 75.gE. le Jflabatoarfw

È - MiNEdmundston, NE TOLEREZ parba 
de tête et autres malaises 
tablette d Aspirin peut so 
en un instant ! Les usédai 
prescrivent et approuvent «on 
usage fréquent parce qu'elle 
n’affecte pas le coeur. Tous les 
pharmaciens l’ont eu vente,

Une des curiosités du calendrier 
eet qu’un sièck ne commence ja
mais un mercredi, un vendredi ou 
un dimanche.

■
panneaux reli- 
à une maison. b

-

-æ "- ■ ■
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New Royal Hotel
s On vient de découvrir en Tri- 

poüaine une viHe qui a été enfuie 
Mais où étaient-ils, les vieux? sous quarante pieds de sable du- 
Et, instinctivement, Jean-Ma- rant pins 1^00 ans. 

rie leva la tête : au-desus de lui, il 
y avait une petite fenêtre sans ri
deaux: le Breton regarda longue- 

Btsuent. Le ciel était d’un bleu infi-- 
1 ut, ke dernières étoiles e’éteignoi- 
I eut doucement à l’opoaé du soleil ;
■ eu loin une cksche égsenuit Jes no- 
I tto de ГAngeles”; l’ouvrier l'é- bec.
I coûta attentivement, comme-ait - '1 eût entendu cette du village, et Uo homme doit peser 3 «vres et 
I eue émotion ineawme lui serra S onew par choque pouce de haa-
I *<gl
Щ ; —Tout ça, dit-il, c’est des bè
IL Puis il s’habilla. 
f| —Yvonne?— Yvonne?—

, rE > ;int tes 
Res. ElSw

- ' > J
щріа demandez toujours • la

' d’Hôtel de Première Classe 
inrante dans chaque chambre 
ivec bain — Sallee d’échaqtiUona. 

Cuisine délicieuse.
—

BAYER. Et n'acceptesm La Firestone and Rubber Co., 
met sur le manche mondial, cha
que année, IO.OOOjOOG de pneus;

'
H dit Bayer, avec le» 

portant la “Croix Bayer."m ■-

Dr. A. M. SORMANY Il y a environ 400 maisons ae- 
tnellement à Plage Laval Qué-

■
RILL ROOM
ure — Jour et Nuit

Ш

rfX — TRAITEMENTS ELECTRIQUES 
DE TOUTES SORTES
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8 heures і midi - 1 hre * 4 hrts de l’aprèa-mi 
— 7 * » beurea du soir ou par render-voua. Les unions ouvrières chinoises 

ont environ 325,000 femmes com
me membres.«R:
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6
card ; 2e Roland Laboissionnière ; 
3e Alyre Daigile; 4e Yvon Na
deau.

іr “LE MADAWASKA”- AVISPUBLIC!
Parait tous les Jeudi» ■Ecole dee Martina 

Grade IV—1er prix Aline Rous 
sel et Albert Michaud, ex aequo ; 
2e Hélène Picard et Cécile Lé
gère ex aequo; 3e Georges Pelle
tier; 4e Claude Levesque.

Grade III—1er prix Géraldine 
Pelletier; 2e Aline Richard; 3e 
Gertrude Martin; 4e Jeannette 
Daigle et Cécile Francoeur ex 
aequo. f

Grade II—lèr prix Reméo 
Roussel et Jeanne Picard ex ae
quo; 2e Thérèse St-Onge; 3e A- 
nita Tremblay; 4e Irénée Trem
blay.

Grade II—1er prix Annette 
Bourgoin; 2e Irène Couturier; 3e 
Sylvia Bossé; 4e Delina Lajoie.

Grade I—1er prix Hélène Bos
sé; 2e Rose Castonguay; 3e Flo
rence Godin; 4e Claude Coutu
rier.

ABONNEMENT 
Canada, 1 an--------------M $1.50
Canada, 6 mois----------   75
Etats-Unis, 1 an------------$2.00

Il Etats-Unis, 6 mois------- $1.00
L’abonnement est strictement 

payable d’avance. Ajoutez 15 
sous aux chèques pour l’é
change.

Lee pharmaciens en gros et en détail et les autres mar
chands sont priée de prendre note du règlement suivant tou
chant l’alcool à friction (rubbing alcohol) :

46.—(1)—Aucune personne ne vendra soit en gros soit 
en détail, ou ne mettra ou n’offrira en vente, aucun alcool à 
friction, à moins que la bouteille ou le vase dans lequeM’alcool 
à friction (est contenu soit distinctement étiquete* avec le nom 
de l’article, le mot "poison" en encre rougefet 
“skull and crôssbones’’.

(2)—Toute personne violant aucune provision de ce 
règlement «(era passible d’une amende de pas moins de dix 
dollasr ni plus de cinquarite dollars et, si l’amende avec les 
frais n’est pas payée immédiatement, sera condamné à l’em
prisonnement pour une période de pas moins d’un mois ni 
plus de deux wois.

♦ ANNONCES
HPetites annonces: à vendre, 1 

louer, on demande, etc.:
1ère insection __________ 50c
Insertions subs.......... ..........35c

le signe du

MM. LES SECRETAIRES 
D’ECOLES

A VENDRE — Formules pour 
avis de taxe d’école, 50c le 100. 
S’adresser au Bureau du “•11a- 
dawaska”, casier 159, Edmun- 
dston, N.-B.
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USEZ BIEN LES 
PETITES ANNONCES Annonces commerciales passa

gères
Annonces à long terme: tarif 
spécial fourni sur demande.

Les petites annonces sont 
strictement payables d’avance.

Nous publions gratuite! 
pour nos abonnés les im 
naissances, de mariage, de fu- 
nérail) t, etc.

25c le pce.
TERRE A VENDRE

Une terre de cinq arpents de 
large par vingt de haut, dont 15 
arpents en culture; située à un 
mille du chemin de fer, à Arse
nault, Siding, dans le comté de 
Restigouche, N.-B., à vendre à 
très bon marché à un prompt a- 
cheteur. Pour informations s’a
dresser à Mme P. St-PIERRE, 5 
rue Chouinard, Rivière-du-Loup, 
Station. P. Qué.
786—4fs-20jn.

HOMMES D’AFFAIRES 
A VENDRE — Papier à cla- 
vigraphe, à copie, rubans à 

.1 clavigraphes, papier carbone, 
classeursè filières, boîte à fiches 
crayons, plumes, etc. Service 
de Librairie “Le Madawaska", 
Casier 159, Edmundston, N.-B. 
25a—j.n.o.

LA COMMISSION DU CONTROLE DES LIQUEURS
R. G. FULTON, 

Commiseaire-en-chef.
ÔOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOBOO—OBffOO—OOffO—OOBOO

ment 
s deGrade I—1er prix Léonida Cyr 

2e Herman Martin ; 3e Agnès Cyr 
4e Anne Thériault.

2fs-4jt.—Chevaux Demandés!
3e Benoit D’Italien; 4e Roger 
Dumont.

Grade I—1er prix, Juliette Pi-

Boucher ; 2e Etiennette Boucher ; 
3e Albert Roy ;4e Germaine Lang.

Industriel—1er prix Gérald 
Fournier; 2e Léo Martin; 3e Ed
ward Refuse.

Les plus hauts prix comp
tant payés pour vieux che
vaux pour l’alimentation 
des renards. S’adresser par 
téléphone à B.M. BERRY, 
Téléphone No. 168, Ed
mundston, N.-B.
4fs—lia.

Ж U Pour ceux qui 
perdent du poidt et 

des forces

mBois de Chauffage Enseignement ménager—'1er 
prix, Frances Cyr; 2p Annie Quel 
jet ; 3e Adrienne Lagassé et An- 
nette Launière, ex aequo;

Junior II—1er prix, Joseph Bra 
dette; 2e John Guerrette; 3e Vi- 
vianne Michaud; 4e Arand Ali- 
vernini-.

Junior I—1er prix, Çmmanuel 
Paquet; 2e Emma MacLean; 3e 
Armand Dejeuner ; 4e Hector Cyr.

Classes du Couvent
Grade VI—1er prix Annette 

Savard ; 2e Gabriel Brasseur ; 3e 
Claire Hartling ; 4e Catherine St- 
Onge.

Grade V—1er prix; Adélard 
Charette; 2e Paul Méo Beaulieu; 
3e J. B. Levasseur ; 4e Alfred La- 
combe.

Grade V—îler prix Jeanne Day
ton; 2e Simonne Bélanger; 3e 
Brigite Nolan; 4e Irène Bard.
' Gfàde IV—1er prix Carmen 

Castonguay; 2e Marguerite Guer 
rette ; 3e Gut Mercier ; 4e Ernest 
Levesque.

Grade IV—1er prix Loretta 
Cyr; 2e Cécile Violette; 3e Thé
rèse Dubé; 4e Yolande Toppipg.

Grade III—1er prix Simonne 
Dubé; 2e Thérèse Plourde; 3e 
Germaine Guimond; 4e Cécile 
Poitras.

Grade Ш—1er prix Rita Le
vasseur ; 2e William Therrien ; 3e 
Alyre Daigle; 4e Anna Vaillan- 
court.

Grade II—1er prix Rita Beau- 
ipré ; 2e Jacques Grandmaison ; 3e 
Thérèse Ohouinard; 4e Jeannet
te Dalpé.

Grade II—1er prix Irène Dai
gle; 3e Sylvia Albert; 3e Domi- 
tien Leblanc; 4e Annette Pelle
tier.

0A VENDRE
300 pieds de tomates à vendre. 

S'adresser au Couvent de St-Ba- 
sile.

T,ivre promptement au voyage 
à $4.50 ou au char à prix spécial. 
Téléphonez au No. 14-11 rue Vic
toria.
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S
чDESROCHES •лгLOTS A VENDRE

Plusieurs lots pour cottage d’é
té à vendre sur l’Ile du Lac-Ba
ker. S’adresser à Denis Z. DAI
GLE, rue Victoria, Edmundston, 
787—4fs-20jn.

L’Emulsion ScottÂSEPTIEME CLOTURE 
.... ANNUELLE !.

(Suite de la semaine dernière) 
PRIX ORDINAIRES 

(Grande Ecole)
Grade VIII—1er prix Paul Pel

letier ; 2e Aubrey Smith ; 3e An
drew Ross; 4e Léo Bérttbé.

Grade VII—1er prix Ferdinand 
Gaudreâu ; 2e Jean-Marie Ga
gné; 3e Inez McDermott; 4e 
Alex. Macintosh.

Grade VII—1er prix Nélida 
Rossignol ; 2e Eveline Rossignol ; 
3e Armand Allbert ; 4e Hilla Cyr.

Grade VI—1er prix Jessie Bir- 
nie; 2e Josephine Moore; 3e Irè
ne Audei>; 4e Marie Driscoll.

Grade VJ—1er prix Bert Mc
Dermott:; 2e Douglas Contoys; 
3e Lila Aufout; 4e Laura Verret.

Grade V—'1er prix Margaret 
Larlee; 2e Simonne Moreau; 3e 
Aldwm Watters; 4e Maggie 
Fong.

Grade V—1er prix, Corinne 
Hébert ; 2e Marthe Bossé ; 3e Eu
génie4 Bradettè; 4e Raymond Al
bert.

794—lf-lljt. Bâfrai 
adoucissante, 1* 
D.IXD. calme le 
feu de Vecsêma et 
fait cesser les 
terribles brûle
ments et démange
aisons. Les affec

te et

CHEVAL A VENDRE Le tonique riche en 
Vitamines 

d’Huile de Foie 
de Morue

Bon cheval de 7 ans, pour li
vraison ou travail sur là ferme, à 
vendre à bon marché. S’adresser 
à A. BELZILE & FILS, Edmun
dston. N. B.
795—4fs_i ijt.

/
de

disparaissent presque en une nuit 
quand on lave l'épiderme avéc la 
D.D.D. (Bouteille d' 
votre pharmacien).

AGENTS DEMANDES
Si voue voulez faire de l’argen: 

facilement pendant les mois d'etç 
et établir votre propre commerce 
sans risque aucun, dans votre pla
ce ou comté, demandez les détails 
du commerce Watkins. La Gran
de Ligne Watkins rapporte un 
gros salaire par mois attx hom
mes actifs et ambitieux.
The J. R WATKINS Company 

DEPT. 32 
749 Craig Ouest 

Montréal.

1 35< ches

MM RAYMOND BREAU 
pharmacien

Scott St Bowne, Toronto, Ont 29-50
MENAGE A VENDRE 

AVEC LOGEMENT
Ménage très propre de 5 ap

partements, à vendre d’ici quel
ques jours, couse de départ, avec 
préférence pour le logement très 
propre et fini à neuf. Vendra tout 
monté dans le loger. S’adresser a 
Michel BELANGER, rue de St- 
Basile,voisin de chez l’avocat Cor
mier ou M. Hilaire Caron.
796—2fs-lljt.

Le

"NUGGET” 9
donne un poil brillant et durable 
•тес un minimum d’effort. Ser
ve»-voue-en tou» le» Jours pour 
ver eoullert, non eeulement pour 
leur dormer belle appatma, 
male peroe qu’il prteerv» le cuir.

LA BOITE DE “NUGGBTVrOUVRB 
D'UN TOUR M МАЮ! «їж

QUI PAIERA VOTRE 
POUCE

D’ASSURANCE?

5fs—20jn.

CHASSEURS!
Je prends de 45 à 50 renards 

par 4 à 5 semaines. Je puis ensei
gner à tout lecteur de ce journal 
comment le faire. Ecrivez pour 
avoir renseignements à W. A. 
HADLEY, Stanstead, Que. 
79І—12fs-4jt.

Les insectes sont élevés dans 
des incubateurs aux usines de 
ELY-TOX. Lorsqu’ils sont déve
loppés et spécialement fortes, ils 
sont mises en liberté dans un ca
binet d’éipreuve, “ La Chambre 
de la Mort Ely-Tox”. On pulvé
rise moins rTune ctililërée à thé 
de ELY-TOX à l’intérieur. En 
moins de cinq minutes tous les 
insectes sont morts. Mais l’expé- 
ticnce n’est pas alors conclue Les 
insectes morts sont retirés soi
gneusement de la “Chambre de 
la Mort” et placés dans un incu
bateur, où ils restent 24 heures, 
dans un effort pour les faire r: 
venir. Si une aile remue, le FLY- 
TOX employé n'est pas à la hau
teur standard de sa qualité, et ne 
va i>as sur le marché. C’est l’in
secticide prompt et efficace qui 
vous désirez, c'est le FLY-TOX. 
N’ac :eptez aucun substitut. Il n’y 
a rien d’aussi bon. Il n’y a qu’un 
ELY-TOX. Produit de la Mellon 
Institute of Industrial Research 
par la Rex Research Fellowship. 
Chaque bouteille garantie. Ann.

Vous devez payer votre po
lice d’assurance-vie vous- 
même lorsque vous êtes en 
santé et que vous gagnez 
de l’argent. Si vous ne le 
pouvez pas, les membres 
de votre famille devront/la 
payer si vous n’avez pas 
prévu pour cdtte condition 
en économisant au prix de 
nombreux sacrifices.
Nous avons des genres de 
police pour satisfaire tou
tes les exigences.

SUN LIFE ASSURANCE 
Company of Canada 

Canada Leading Life Company 
Ass. en force;..2 Billions 

Actif: $500,000,000.

Grade IV—1er prix, Herméné- 
gilde Charest et Charles Michaud, 
ex aequo ; 2e Éugène T)um6nt ;-3e 
Georgiana Landry; 4e Waldebert 
L’Italien.

Grade IV—1er prix Isabel Ma- 
theson ; 2e Celia Sullivan ; 3e Wal 
ter Brebner ; 4e Lilianne St-Jean.

Grade III—1er prix, Jean Ken
nedy et Edna Sullivan, ex aequo; 
2e Clyde Sherwood ; 3e Malcolm 
Hutchison.

Grade II—1er prix, Henri Al
bert ;. 2e Jimmy Reith ; 3e Jac
queline Connely ; 4e Gordon Mil-

AVIS-b Lee Meilleurs Parfums 
* Poudres à Toilette 

sont à la
PHARMACIE BREAU

MONUMENTSA BELZILE & FUS
EDMUNDSTON, N.-B.

Tiennent à AVERTIR 
leur clientèle et 1e public 
en général que leur fabri
que de beurre et crème à la 
glace est FERMEE le di
manche; seule la livraison 
du lait à domicile est faite 
ce jour-là.
Prière de donner les ordres 
durant la semaine pour li
vraison le samedi.
4fs—13jn.

УСЯ
FUNERAIRESÎf En granit et en marbre.—De

mandez les prix et voyez 
lee différents modèles.FÆTI

N
Grade II—1er prix Esther Al

bert ; 2e Cécile Lainey ; 3e Roger 
St- Onge ; 4e Alfred Bard.

Grade I—1er prix, Marie Thé
rèse Rioux; 2e Robert Landry; 
3e Roger Damours; 4e Donald 
Dubé.

Grade I—1er prix Carmen Four 
nier ; 2e Thérèse! Fortin ; 3e Flo- 
rine Leblanc; 4e Geraldine Bea
ton.

Service d’Ambulance
Voiture aultomobile moderne. 

Service Jour et Nuit 
Téléphonez 138-311er.

I Grade I—1er prix, Muriel Sar- 
geant, Anna Shaftved, ex aequo ; 
2ë, Emile Lang, 3e Donat Go- 
dreau.

Grade I—1er prix, Irène Du
puis; 2e Ronald Dubé; 3e Beryl 
Caldwell; 4e Yvette Bourgoin.

Grade 1—1er prix, Rosianne

m
_ ___ETTCfij

^ boire F O BT AU 510 
BEAUCE JONCTION.QUE.

-

J.-B. COTEIA

ENTREPRENEUR 
DE POMPES FUNEBRES 

LICENCIE
Tél.: 138-31 Edmundston, N.B.

G. T, KENNEDY! s
représentant local 

EDMUNDSTON, N.-B. 
Rite de l'Eglise — TéL 120-21

Grade I—1er prix Jeannette 
BReaulieu; 2e Antonio Picard;

—De la morphine! Vous devez a pendu Ja raison.... et Marcelle.... 
vous tromper, Docteur, ou bien O ciel! Marcelle est devenue,pour 
vous voulez rirej te moins.... étrange, depuis quel-

—Rire, Madame!.... Ah! certes, ques semaines. Que Dieu ait pi- 
je donnerais beaucoup pour pou- tié d’elle, et de moi! 
voir croire que je me trompe.... —Une chose m’intrigue pour-
Mlle Fauvet est morphinomane, tant, dit le Docteur Carrol; la 
et cela, depuis quelque temps dé- morphine ne court pas les che- 
jà. Il y a des signes, voyez-vous, mins ; rien de phis difficile que de 
auxquels un médecin ne saurait s’en procurer, et, dans ces régions 
se tromper. f pendues.... Comment Mlle Mar-

—Morphinqbiane! Marcelle! celle a-t-elle pu?.... Je ne com- 
Cette enfant ! ‘Impossible ! cria prends pas....

Mme de Bienenjeour. M. Fauvetl —Mon Dieu! répondit Henri 
reprit-eMe, Gaét|n ! Comment pou Fauvet, en sanglotant,, je crais
vez-vous rester là, tous deux, et fort qu'elle ae soit procuré ce__
entendre accusqr cette innocente poison chez vous. Docteur I 
créature d’une si terrible chose? —Chez moi!
Morphinomane! Marcelle! Alons Henri Fauvet raconta alors au 
donc! médecin ce qu’il avait raconté à

—Madame, dit le médecin, sa- Rose, 
chez-le, depuis vingt-cinq ans que —C’est bien possible!! dit le 
je pratique ma profession, j’ai Docteur Carrol. Pauvre pâuvre 
été témoin de bien des tragédies., petite! ajouta-t-И, en passant sa 
Je-me suis vu, plus d’une fois, mais sur le front de Marcelle, 
obligé de causer de grandes pci- —L’héritage maternel.... mur-
nes, en le comprendra.... Mais, ja- mura Henri Fauvet, L’héritage 
mais je ne me suis trouvé dans maudit....
une situation chrome celle-ci. Af- —M. Fauvet, intervint le méde-
firmer ce qui doit briser le coeur cin, je croie qu’il vous serait dif- 
du meilleur des pères et du plus ficile, sinon impossible de vous 
tendre des fiancés: cela me cause emparer de cette morphine.... es- 
une affreuse douleur, et je me se- sayez plutôt de lui parler sérieu- 
rais tu, si je n’avais reçu l'ordre sement à Mlle Marcelle et.... 
de parler.... —Qui, j'essayerai.... demain

—O mon Dieu! s’exclama Mme peut-être.... 
de Bienencour, qui fondit en san- —Mais, c’est épouvantable ! s’é 
gluts. cria Mme de Bienencour, qui fon-

—J’estime s? profondément M. dit en larmes.
Fauvet et M. de Bienencour, con- —Gaétan, dit le père de Mar-
tinua-t-il, j'ai un tel'respect pour celle, vous le comprenez, tout est 
vous, Madame, et tant de réelle fi„i entre vous et ma fille! 
affection pour cette enfant, ajou- _o mon pauvre Gaétan! fie 
ta-t-il, en désignant Marcelle.que Mme de Bienencour. 
ma position ne saurait être plus 
pénible.

—Chère Me de Bienencour, dit 
Henri Fauvet, d’une voix replie 
de pleurs; a pauvre Marcelle a hé
rite de cette alheureuse habitude 
de sa m'èèrü.- Ondine....

—Ondine ! Mais....
—Oui, Madame, Ondine !....

Vous ne vous en êtes jamais dou
tée.... Je la faisais passer pour une 

_j. invalide.,.. Souvenez-vous.... Elle

parlerons pas de la joie méchaqte 
qu’elle ressentait, afin de ne pas 
froisses les sentiments humains 
de nos lecteurs. Misérable fille! 
Elle se réjouissait de ce qui allait 
broyer les coeurs de tous!

Le Docteur Carrol se pencha 
sur Marcelle, et il 1 aregarda at
tentivement e tlonguement. Une 
expression indéfinissable se pei
gnit sur ses traits. Il ent’ouvrit 
les yeux de la jeune fille, lui tâta 
lé pouls et lui ausculta le coeur. 
Les lèvres serrées, l’oeil dilaté, il 
ne proféra pas un mot tout d’a

ra ici dans un instant. Je cours à bord, mais bientôt, s’adressant à 
sa rencontre! Pauvre Mlle Mar- Henri Fauvet, il dit, désignant la 
celle ! Cher petit ange du bon malade :
Dieu! ajouta-t-il. —-Çet évanouissement n’a rien

Un moment plus tard, le méde- 4»' puisse inquiéter ; mais ... j’ai- 
cin entrait dans la bibliothèque, merars à vous entretenir en parti- 

—Mlle Marcelle est malade, me culier, M. Fauvet. 
dit V. P.? 1 —Ah! je sa^ bien ce que vous

—Elle a perdit! connaissance, allez me dire, Docteur! répondit 
Docteur, répondit Henri Fauvet. 1= père de Marcelle, d’une voix 

—Ca ne sera rien, je l'espère ! tremblante. Je le. sais.... depuis 
dit le médecin, en s’approchant du vce matin.... Mon Dieu ! Mon Dieu ! 
canapé. —Qu'y a-t-il donc? demanda

Aussitôt que lè Docteur Carrol Mme de Bienencour. 
se fut assis auprès de Marcelle, —Parlez, Docteur Carrol! or

donna Henri Fauvet, M. de Btcn- 
encour.... espérait épouser ma fil
le ; il faut qu’il sache....

—Mlle Fauvet, si elle s’est é- 
vanouie, tout à l’heure, est com
plètement revenue de son éva
nouissement dit le Docteur Car

de sa poitrine.
—Voyez, fit soudain le Docteur 

Carrol ; Mlle Marcelle va bientôt 
s eveilIer.... Je vais me retirer, a- 
fin que ma présence ne l’effraie 
pas; je reviendrai demain, dans 
I avant-midi. Je vous conseille à 
tous d’agir comme si elle n’avait 
eu qu’un simple évanouissement, 
car, aussitôt qu’elle sera complè
tement réveillée, elle reviendra à 
son état normal. Adieu !.... et bon 
courage à tous !

Ce qu’avait prédit le médecin 
arrîv? * -MkrceUè, complètement 
éveillée, revint à son état normal, 
et même, vers les quatre heures 
de l’après-midi, elle put sortir et 
faire une promenade à cheval, en 
compagnie de Gaétan. Combien 
celui-ci eut voulu profiter de l’oc
casion zpour parler sérieusement 
à la jeune fille, et la supplier de 
renoncer, pour toujours, à sa mal 
heureuse habitude ! Mais cette tâ
che appartenait, de droit, à Henri 
Fauvet, et la journée du lende
main ne se passerait pas, proba
blement, sans qu’il eut, avec sa 
fille, une conversation, dont dé
pendrait l’avenir des deux fiancés.

Pauvre, pauvre Marcelle) Et 
pauvre Henri Fauvet! Pauvre 
Gaétan! Et aussi, pauvre Mme 
de Bienencour, qui aimait sa 61- 
leule comme si elle eut été sa fille !

recommandant à sa jeune fille 
d’en prendre bien soin, et la char
geant de faire .remplir la prescrip
tion elle-même, quand il y au
rait lieu? La bonne dame éta'rtJoiq 
de se douter qu’elle déposait en
tre les mains d’une personne sans 
conscience, sans scrupule et 
coeur, une arme, dont celle-ci se 
servirait, un jour, contre cette 
pauvtc Mareellle. !

.

fia sans

Lorsqu’il eût été décidé qu’on 
irait au Beffroi, passer quelques 
semaines, Iris, armée de la pres
cription du Docteur Nippon, se 
rendit à la pharmacie, et dit au 
jeune commis, qui était seul, pour 
le moment:

—Mme de Bienencour désire 
que vous remplissiez cette pres
cription, en double, s’il 
plait. Nous partons, cette nuit, 
pour le nord d’Ontario, dans le 
district du Nipissmgue, et 
me nous serons en pleine solitude, 
loin des médecins et pharmaciens, 
ma tante veut prendre des pré
cautions contre ses douleurs rhu
matismales.

, —C'est bien, МЮе Claudier! 
répondit le jeune homme. Partez 
vous longtemps?

43— (Suite)

—La vision j La vision ! mur
mura-t-elle.

—Ma toute chérie! fit Gaétan.
—Ma fille bien-aimée! fit Hen

ri Fauvet.
—Qu’y a-t-il?demanda Mme de 

Bienencour.
—L’ombre! La vision! le l'ai 

vue, là, derrière cette portière! 
ne cessait de réneter Marcelle.

Henri Fauvet s’approcha des 
portières, qu’il écarta de la main.

—Vois, Marcelle, dit-il, il n’y 
a tien!
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- -La vision! La vision! fi,t el- Henri Fauvet alla fermer à clef 
ir, de nouveau nuis elle s’éva- ll l,orte 'a bibliothèque ou 
nCLjt vrant sur le corridor ; il ne fallait

Ce'fut un évanouissement é-'pf r,i.srluer 4ue Dolorès OUvIris 
trange, dont rien ne" put la tirer. Claudier pussent entrer Le mede- 

En vain lui triitionita-t-on le en aurait, sans doute, des revcla- 
frrnt, les bras et les mains; rien V""8 », faire, tout al heure, et ,1 
ne semblait p.oduire le moindre e,a,t "«««Mire que Gaétan sut a

quoi s en tenir sur le compte de
--Mon Dieu ! Va-t-elle mourir ? celle qu’il considérait comme sa 

eanirlota Henri Fauvet en ч’яг- nancee. .. Mais Dolores ne devait ...............................
rachant les cheveux, dans son dé- Pas sav?ir*' .ce s?.rait lui cauacrT1?* de^JeilW111 * ***** impOSSlble 
sespoir. une Pe,ne mutile: quand a-Iris aeieveiuer....

» r * m • і ж, . Claudier, elle n’avait rien à voir
-Un medecm! cr.a Mme de al1x aiïaires de la famille.

Bienencour. . < - 
Gaétan posa son doigt sur un 

timbre et V. P., ariva dans la

S
—Pour un mois, fMfcétre plus 
Munie de deux fioles deroi. .. , mm , - шf*

phine, Iris revint aux Terrasses, 
et lorsqu’on quitta la ville de 
Québec, cette nuit-H, l’anas 
que était caché soua un monceau 
de linge, dans son sac de voyage.

La vilaine créature fut tout de 
suite rassurée sur la manière dont 
elle administrerait la morphine, 
car Marcelle avait dit, devant elle, 
le soir meme de son

....—Revenue I Maie fil Mme 
d eBienencour. .... ........................ ..

—Elle dort,, en ce moment, d’un
CHAPITRE V

thési-
LE TOCSIN

Si nous avons vu Marcelle, par
fois, assez souvent même, sous 
l’effet de la morphine, c’est que 
ce poison lui était administré par 
une main criminelle. Inutile, n’est 
ce pas, de nommer la coupable? 
Un l’a devinée: c’était Iris Clau
dier.

—Impossible de l’éveiller, dites- 
vous, Docteur! s’écria la marrai
ne de Marcelle. Que voulez-vous

...................................... , -dire? Je ne comprends pas, non,
deem étaient loin de se douter je ne comprends rien à votre lan- 
qu Iris était dans la meme piece 
qu’eux! Elle n’était restée que 

-quelques instants dans, sa cham
bre. Assise par terref dissimulée 
derrière un cabinet contenant des 
livres, elle assistait, insoupçon
née; au drame qui se déroulait 
4ans la. bibliothèque.

—M. Fauvet, répondit le jeune 
homme, nous allons essaer de 1a 
....guérir notre chérie, puis, je l’é
pouserai
■ment, s’entend ; sinon, jamais je 
ne me marierai, car, Marcelle, je 
l’aimerai tant que j’aurai un souf
fle de vie! O ma chère, crère biem 
aimée! s'écria-t-il, en se jetant à 
genou près du cahapé et entou
rant la jeune fille de ses bras, tan
dis que de» sanglots s’échappaient

Combien Henri Fauvet, Mme 
de Bienencour, Gaétan et le mé-

arrivée auavec votre consentent.
Beffroi, qu’elle s’éveillait 

vent, au milieu de la nuit» 
soif dévorante, et pour 

raison, elle gandait toujouri 
une petite table, à la tête d 
lit, un verre de limonade.

gage!
-r-Hélas! répondit le tnédecin.Je 

regrette d'avoir à affirmer devant 
vous, Madame, devant M. Fauvet 
ét devant M. de Bienecour qtle 
Mlle Marcelle dort, en ce mo
ment, sous l’effet de la.... morphi
ne' * _

—V. P., dit Henri Fauvet, sel
le un cheval, et va au-devant du 
Docteur Carrol. Il est allé du cô
té de l’Eden. Mlle Marcelle....

—M. Henri, répondit le domes
tique, tie Docteur Carrol vient de 
franchir île Pont du Tocsin; il se-

bf. '. ÿ ’ - ‘Ц ‘ ‘ U É '

sou-

une
itfme deOn se souvient que 

Bienencour avait remis, l’hiver 
précédent, -à sa seotétaire, une 
prescription pour la morphine, é- 
crite par le Docteur Nippon, enNous ne (A

ррЩЩівт aifppi^lgi

;I

COTTAGES D’ETE 
A LOUER

— Au Lac Ste-Agathe — 
Aux prix suivants: No. 

1, 3 lits doubles, $2.00 par 
jour; No. 2, 2 lits doubles, 
$1.50 par jour; No. 3, 4 lits 
doubles, $3.50 par jour; 
No. 4, 3 lits doubles, 2.50 
par jour; No. 5, 5 lits dou
bles, $3.50 par jour.

25c par jour extra pour 
canot. Bois et glace four
nis gratis. Taux spécial 
pour plus de-15 jours. S’a
dresser à:

JOSEPH DAVID, 
Edmundston, N.-B.

4fs-2Qjn.

L’CHBCE DU 
ГТГМОІ

Grand Roman Canadien Inédit 
par Mme A.-B. Lacerte.

T»us dreite réservés, 1925, par Edouard Garand, 152, Ste- 
Blisabeth, Motnréal, iP.Q. où J’on peut se procurer ces 

velemee au prix de 25 sous, par la poste 30 sous.

r
4;1

£

I

a

“ m - ІЩ '

m4

■і':—
"

4k
r

T
I

mm8
SIr: 

. 4

vI1

.:

.-:1

r
n

Z
.

c •

9 . 
A

J

y.
A

■ J
e'

ч
-F

-

Ü

%
 

:-x
-.

S:4-I;
s\

W



Ж
-

LBMADAWASKA EDMUNDSTON, Ni-В., 11 JUILLET, ІШ-AWASKA
І

magnifique calvaire, érigée à cet 
endroit. Malgré la mauvaise 
pératore, bon nombre de person- 
les se rendirent à cette cérémo

nie çui eut lieu à 3 heures de 
l’apres-midi.

—Mlle Emélina Dubé qui est 
actuellement à t’Hôtel-Dieu de 
Québec où elle a subi une opéra- 
ticn, se remet assez rapidement.

—Mlle Anna Dubé passe la 
semaine à Québec où elle visitera 
sa soeur à l’Hôtel-Dieu.

Son goût fin plaît roéme 
aux geurmpfc»

“La Revue Nationale" 
Montréal.

—Pour la même date, le maria- 
de M. Camille Moreau, fils de 

. et Mme Luc Moreau, à Mlle 
Marianne Lavoie, fille de M. et à 
Mme Odilon Lavoie, Rhrfiëïîrs i 
autres mariages encore>■ dit-on,1 " 
pointent à l’horizon. La corres

pondante souhaite d’avance à 
tous ces futurs époux un bon
heur sans mélange.
DIVERS—

—Dimanche le 7 juillet a eu 
lieu au premier rang de Vauban 

la bénédiction solennelle d’un

Unis et l’un des esprits les plus 
pratiques, a étudié le problème 
des meurtres dans son pays qui, 
dans Memphis per exemple, ont 
atteint l'effroyable proportion de 

par cent initie de population.
, ------- - -» ■■ M. Babson constate comme-, M.

M. Ba'bson, l’un des plus re- Hoover- un mépris croissant des 
marquables économistes des Etats lois, surtout cheeks jeunes. et il

I ST-USKE, И.В. | g 1
ASKA”
jeudis LE CINEMA ET •

M, BABSON i MARIAGE—
Le 24 juin a été bénti dans l’é

glise de St-Basite le mariage de1 
Mlle Germaine Azzie, fille de M. 
et Mme-Georges-Azzie, à M. An
toine- Ezzie fils de M. et Mme 
Georges Ezzie de Van Burtn. 
Maine. La bénédiction nuptiale 
leur fut donnée par Mgr. L. N. 
Dugal, curé de la paroiase et la 
messe fut chantée par le Rév. 
Père Jean-Baptiste.

Pendant la cérémonie un pro
gramme musical fut exécuté par 
pluseiurs enfants de Marie.Mme 
Régis Cyr chanta l’Ave Maris 
Stella. Mlle Cécile Thériault tou
chait l’orgue.

Un suoculent déjeuner fut ser
vi à la demeure des parents de la 
mariée à plusieurs parents et a- 
mis. Les nouveaux époux parti
rent immédiatement pour voyage. 
DIVERS—

—M. et Mme Donat Picard de 
Pittsfield, Mass., et M. et Mme

Emile D’Aigle d’Edmundston, 
visitaient M. et Mme Edouard 
Soucy, dimanche dernier.

—Etaient en visite à St-Basi!e 
cette semaine : M. et Mme El- 
zéar Ouellet et leur fille Jeannet
te de l’Hôtel Queen d’Edmunds
ton ; Mme J. A. Ouellet de Riviè
re du Loup ainsi que M. Manet 
Giroux.

NT 60.5
...... $1.50

75
____$2.00
___ $1.00
trictement 
Ajoutez 15 
pour l’é-

ЯВАШІя\I
:-а*Г

Quel Mor"*nt 
d’Assurance pour 
un Homme Marié!

і%s LE CIRQUE SPARKS A UN
PROGRAMME TOUT NOUVEAUX

vendre, à 
!, etc.:

r
Г

en- recherche la cause. On ne peut I par 1’огеШе; R- est donc évident 
en accuser l’immigration devenue I que les vues cinématographiques 
trop restreinte et d’ailleurs les I sont aujourd’hui la force la plus 
crimes augmentent à mesure quel influente pour je modelage du ca- 
l’immigraition’ diminue. La pro-| ractère en bien ou en mal. De 
hibition peut en porter une certai-l fait, j’ai envoyé un questionnaire 
ne partie de responsabilité, mais * aux principaux des écoles de: la 
comme la croissance du crime est Nouvelle-Angleterre leur deaiurn- 
Universelle dans, tou s les pays et dant lequel des facteurs suivants 
que la prohibition n’est particu- avait le plus d’influence dans la 
lière qu’aux Etats-Unis, force est formation du caractère- de notre 
de rechercher une autre cause. Et jeunesse contemporaine:—.l’école, 
voici les conclusions de M. Bab- l’église ou le foyer—et 70% ont

diffé les trois et répondu ; “The 
Les études que j’ai laites sur movies”! 

ce sujet conduisent directement 
hti cinéma, ca,uae foncière des va
gues de crimes quj se manifes
tent aujourd’hui. De plus, quand 
on aient compte du fait que dix 
millions de gens (surtout des jeu
nes gens), aux Etats-Unis’ seule
ment, vont an ciné chaque semai
ne; il faut admettre l’influence ef
froyable (tremendous) de la pel
licule Les psychologues préten
dent que. les impressions qui pas
sent par l’oeil sont beaucoup plus 
puissantes que celles qui passent

50c і35c L‘
les passa
de le pce. 
rme: tarif 
cmande.

T 'HOMME de 30 ans devrait porter un montant 
Ь d'assurance déterminé par l’échelle Stthhune:

S'il gagne $2,000, il devrait avoir une i 
S'il gagne $2,500, il devrait avoir unei 
S'il gagne $3,000, il devrait avoir une i
S'il .gagne $4,000, il devrait avoir one ;__________,____
S’il gagne $$,000, il devrait avoir une «aanraneede $25,000 
S'il gagne $7,500, il devrait avoir une assurance de440iSOO 
S'il gagne $10,000, il devrait avoir une assurance detWW

Nons sommes toujours prêts і conseiller qui que-ce / 
•oit sur le genre de police qui lui conviendrait tt • 
mieux, étant donné ses revenus ordinaires, scs chargeai 
de famille et ses projets d’avenir. 'Permettez donc* 
un de nos experts de faire un petit examen de vos 
affaires. Vous y trouverez avantage. Demandas-de» 
renseignements à:
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ШШШШшшA l’heure actuelle, le plue 
grand nombre d'images animées 
sont productrices de crime et sè
ment la graine du vice et de ht 
perfidie. Que nous, Américains, 
nous, continuions de dépenser des 
milliers de millions de doHhrs 
pour des écoles et des instituteur 
pour former les enfants de nos vil
les tout en permettant à une poi
gnée d’irresponsables de montrer 
chaque soir des images qui pous
sent au crime, cela est au delà de 
ma compréhension. De telles re
présentations en un soir déraci
nent toute la bonne semence que 
l’école peut àvoir déposée dans 
l’esprit des enfants en un mois en 
tier. Cela revient exactement à la 
même chose qùe si l’on votait des 
suffîmes importantes pour le ser
vice des incendies et qu’on lais
sât n’iniporte 'qui mettre le feu 
auà édifices rien que pour toucher 
les assurances’

Non seulement nous devons 
supprimer la tnauvaise influence 
des cinémas, mais, de plus, ren
forcer la bonne influence de l’é
cole. Fournir de simples informa
tions, sans caractère, c’est com
me confier un pistolet à un enfant. 
C’est pourtant en cela que con
siste une grande partie de notre 
éducation d'aujourd'hui. Nous 
donnons trop de temps à ensei
gner les choses accessoires de, la 
vie et trop peu de temps à 
seigner les fondamentales. Com
me nous donnons plus de puis
sance politique, intellectuelle et 
matérielle aux jeunes gens, ils 
doivent ал-оіг phis de pouvoir 
spirituel correspondant ou la ci
vilisation s'alourdit et perd l’é
quilibre. Le résultat inévitable, 
c’ets l’écoulement temporaire. En 
conséquence, le grand besoin • de 
l’heure, ce ne sont pas des écoles, 
des collèges et des universités 
plus nombreux et plus vastes, 
mais plus d’èdr station religieuse 
saine dans ceux que nous avons 
maintenant.

rqui
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ІІЩt. : :ndset aConfederation Life
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RETRAITE—
L’ouverture de notre retraite a 

eu lieu dimanche dernier. Elle 
est prêchée par des révérends Pè- 

1 res Oblats. Nul doute que leurs 
bonnes paroles feront beaucoup 
de bien à nos âmes, car il n’y a 
rien de plus édifiant que de voir 
l’assistance nombreuse aux' offi
ces du matin et du soir. Dieu si 
mjisériooltdieux bénira certaine

ment notre paroisse.
SEANCE—

La séance organisée par les 
collégiens a eu lieu dimanche 

dernier dans la salle paroissiale, 
au profit de l’église. L’assistan
ce était très nobreuse et a fort 
goûté les talents des jeunes ac
teurs.
BAPTEME—

Est née à M., et Mme Lévite 
Durepos, le 28 juin, une fille bap
tisée Marie, Thérèse. Parrain Cl 
marraine M. et Mme Julien Le
vesque.

;
■

-, ■«««QU’IL SOIT HEUREUX s#-!live / ■ к24-50
S’IL ARRIVE qu’un renard se 

— fait-un trou dans son parc et s’é
chappe une fois, il ne sera jamais 

| plus le même renard. Capturé de
il" deviendra mécontent, - 

agité et anxieux de découvrir un 
autre cndroit faibk pour pouvoir ; JT 
s échapper. Ce qu il y a de plus - " -Û-C - ІНЛ-О-О-О-" -Ib
logique à faire"c’est de construi- - Z ?E ”Z "CZrZ)-1
re les parcs avec jHr"-

La Broohe a Renarde 
De la Marque ''Moose" Z -

laquelle résiste aux épreuves du - ~ ■
.temps et de l’usage. De cette fa- -ÿ і - Z
çon vous garderez vqs renards Z - » " '■*?
heureux et contents ; il en résul- - " . І - ]
tera une plus grande production " ï 1 I “ Z
et plus d’argetn dans votre gous-_Z - Jïij
set. ' ~ .<■

Si votre détaillant n’a 
pas fa broche à re
nards "Moose” écrivez 
directement à

0

nouveau,

î
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A-EN VACANCES—
Les vacances sont venues don

ner un repos bien mérité à nos é- 
tudiants. Sont de retour du col
lège de Ste-Anne : MM. Camille 
Michaud, Aljiert Nadeau, -Yvon 
Sirois et Camille Coté ; du collè
ge du Sacré-Cœur de Bathurst. 
MM. Eugène Michaud et Afbê 
rie Albert. Sont revenues de l’E
cole Normale de Frédéricton : 
Mlles Elmire Albert, Marthe Al
bert et Imelda Bouchard ; du cou 
vent de St-Basile, Mlles Germaine 
Nadeau, Corinne Michaud, Hilda 
Bouchard. Nos institutrices sont 
aussi de retour dans leurs famil
les. Ce sont MHes Marthe E. Na
deau, Irène Bouchard et Lavra 
Pelletier. Nous souhaitons à tous 
de joyeeses 
DIVERS—

—Sont de passage chez leurs 
parents et amis; M et Mme Vin
cent Albert, M. Norbert Landry 
de Sanford Maine, ainsi que M. 
et Mme Daniel Landry et Mlle 
Hélène Landry de Madison, Me.

—M. et Mme Lévite Landry, 
Mme Lévite Albert de l’Alberta, 
•ont- venns pneser une partie dt 
l’été à. St-Franqois.

—M. Charlie Cyr de l’Abitibi 
passe quelques semaines en vi
site chez ses parents.

-ç-MHc Léontine Nadeau, étu
diante à Edmundston, était de 
passage chez elle dimanche der
nier. ”

—Mlle Cécile Landry se rendit 
à Eagle Lake ces jours der 

і—Dimanche dentier, n< 
vous eu une magnifique séance 
dans le soubassement, au profit 
de l'église. Cette soirée étsit sous 
la direction de Mlle Marie-Aune 
Boucher, institutrice. Les recet
tes ont été bonnes.

Ste-Anne de Beaupre
LE 1« JUILLET 1929

The New Brunewlek Wire Pi 1es.
enres de 
aire tou-

lll

MONCTON. NEW BRUNSWICK
FRANCE
mada
i Company
Billions
1,000.

I

NASH "400
■

Prix du billet pour tout le Madawaska

ЩЧШ
AlexU-GAGNON.jV

$10.003. —Prenez beaucoup d’exerci
ces au dehors.

4. —Mangez des aliments sim
ples et.nourrissants et évitez les 
boissons alcoolisées. »

5. —Ne vous laissez jamais a- 
voir trop chaud ott trop froid.

6. —Habillez-vous selon la tem
pérature. #

IEDY Est en Tête de Flnëuetrie Automobile
local ;
I, N.-B. 
TéL KO-21 SEDAN “400” STANDARD SIX ARRETS ’—Grand-Sault, St-Léonard, Ste-Anne, St- 

Basile, Edmundston, Baker-Brook. Ca
ron Brook.

Notre train passera à Grand-Sault vers 10 heures du 
soir le 16 juillet; à Edmundston vers minuit; arrivera 
à Ste-Anne vers midi le 17.

Pour le retour nous partons de Ste-Anne de 
Beaupré vers 4 heures de l'après-midi, le 18; nous ar
riverons à Edmundston vers 4 heures du matin le 19.

Billets de passage en vente dans chaque paroisse 
et sur le traie.

,$1360Ajeune fille 
r, et la char- 
la prescrip- 

td il y arr- 
me étart-Uoiq 
déposait en- 
«■sonne sans 
pule et sans 
it celle-ci se 
contre cette

:livré et équippé.
vacances.

■i

^ вX %
Tst

Afi ' ■", '*

A. E. MONBOURQUETTE, ptre.
organisateur.lécidé qu’on 

>er quelques 
de la pres- 
Nippon, se 

e, et dit au 
lit seul, pour

^ Ariehat, N.-E.STANDARD mm
«1368 . «3260 ■ЯКкі&Х«т :

WÊ,
Entre lee faux de forêt qui détruisent, 

et lee feux de l’usine qui produisent
Ÿ; Choisissez t

H REND LA VB 
PLUS DOUCEcour désire 

: cette pres
s’ll vous 

, cette nuit, 
irio, dans le 
pie, et com- 
cine solitude, 
pharmaciens, 
ire des pré- 
touleurs rhn-

livré et équippér eotümewt L’estomac des vnfsnti est acide 
et nécessite hn anti-acide. Adou
cissez leur système en employant 
le Lairdc Magnésie PhWipal 

Lorsque- la langue on la respi
ration jndique une condition aci- 
de,—corrigez-la avec une crfille- 
rée de Phillips. Un grand nombre 
d’hommes et de femmes ont été 
soulagé par cet adoucisseur uni
versel—un plus grand nombre de jte*uuuaus*^*$au|
mères devraient y avoir .ours le. g.--------[ s gens te*si
pour leurs enfanta II est faisant P*-------- ІіІЦМ НІЦ
à prendre, et neutralise l«e seules ^^^^шшгшиввшячтяшшштЯ 
plus facilement qu» tan» d’" 
choses employées trop sou»
Aucune demeure «e devrait

І
hCOMPAREZ-LE à tout autre auto dans sa classe; et voog verrez 

devez avoir est leWbah "weT’Rtandard Six 
confirme sa supériorité- an-'atyle La comparaison 

de ce. char avec d’autres fait ressortir les ftrits que le- moteur “400” 
à haute compression est plus domt**etfcm, Mto puissant en pou
voir, à l’avant en excellence de construction. Vôk^T coussinets au 
lieu de 3 ou 4, pistons BohnaMte invar strut aa Heu dâ type en fon
te; lubrication complète pour assuranoe et dwée.
Et sans coût supplémentaire, ce char est'équsppéde shDcks absor
ber» Love joy, bumpers nteMbs « chrome, pneu de rechange, cou-
vertureetserrur.su, put •
... ._

L4que le char que ’ 
La comparaison

vous I
'

■le Claudier! 
nme. Partez

■Urètre plue
lies de 
ix Terrasses, 
la ville de 
i, l’anasthési- 
un monceau 

ic de voyage.
e fut tout de 
manière dont 
la morphine, - 
t, devant elle, 
n arrivée au
IveiHait sou- 
la nuit» avec 
et pour cette 
toujours, sur 
1 tète de son 
nonade.

•) —i

VOUS NE POUVEZ" AVOIR LES DEUX
Plue de le moitié des industries canadiennes dtptndent du bois 

première. Quand les forêts sceit détruites, les mou
les chemins de fer pendent de l'argent, le commence

■ ■

t ^I

m'ith. MARIAGES- „
Le 1er coqrant M. Paul Veil

leur unissait sa destinée і 
de Mlle Littmne Morin. M 
re Morin accompagnait sa fille et 
M. Joseph Veüleux servait de té
moin à son fils.

—Ou annonce pour le 16 cou
rant Je mariage de Mlle Cécile 
Pelletier; fills de M. et Mme Pier
re-Paul Pelletier de cette parois
se, à M. Anthyme Roy de Notre- 
Dame du Lac.

- —Aussi pour le 16 courant le
mariage de M. Josejb Beaulieu,, 
fiti de M. et Mure Alfred Beau- 
lieu, à M#e Marie Fitxback, fille 
de M-stAUna Hypolite Fitaback.

mor- 1 I à celle 
Pier-•Le Phillips est le produit au

thentique, de prescription .qnr les 
médecins cmpleicnt conrammeut ; 
le nom est і portant. "Le Lait de 
Magnésie” a été la marque de 
commerce américaine enregistrée 
te la Charles H. Phillips depute

Hns s'arrêtent,
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—Miles Aline, Jeannette et Si
monne Ouellet ainsi que M. El- 
zéar Ouellet:de l’Hôtel Queen 
sont de retour d’un voyage de 
quelques jours aux Trois-Riviè
res. Ils ont fait le trajet en auto.f

—M. Alfred Ouellet accompa
gné de son fils Albert de St-Pas- 
qal, P.Q., sont en visite pour quel
ques temps chez M. et Mine El- 
zéar Oueilet. ' J-

—' »
STE-ANNÈOE MADAWASKA

CONCERT—Dimanche, le 14 
courant, les collégiens de la pa
roisse de St-André donneront, un 
concert dans la paroisse de Ste- 
Anne au profit des oeuvres parois
siales. Les numéros au program
me sont très intéressants et les 
pièces ont remporté un vif suc
cès à St-André où elles ont été 
jouées dernièrement.

croix était portée pur M. Orner 
Beaulieu. Les porteurs étaient : 
MM. Adélard Bouchard, Adélard 
Pkpnd, Georgies Soucy, Ernest 
Beaulieu, Chs. Michaud, J. R. 
Dionne.

Tenaient les coins du poêle: 
Mmes Adélard Bouchard, Ernest 
Beaulieu, Jules Soucy et Edouard 
Soucy.

Conduisait le deuil : son époux 
à M. Chs. Eugène Blanche!, ses 
J, Soeurs: Alice, Mme G. Soucy : 

Berthe, Azilda et Adrienne Beau- 
lieu, son beau-père * sa belle- 
mère, M. et Mme Georges B4an- 
çhet, son beau frère Alfred Blan- 
chet, ses belles-soeurs : Evt Blan
che! et Mme Adélard Picard. Sa 
nièce Mlle Marie-Elise Picard.Ses 
neveux MM. Adrien et Gilbert 
Picard, son oncle M. Alexis Mi- 
chaud. Au choetir on remarquait : 
MM. les abbés Chs. Coté, Ca/bano ; 
et Zoel Dionne, eoc. Dans la fou
le on remarquait : MM. F. Mi- 
chaud, F. Beaulieu, G. Beaulieu,
L. Sévigny, J. R. Dionne, Chs. 
Malenfant, A. Btanchet, Albert 
Blanche!, G. Blanchet, H. Blan
chet, O. Malenfant, F. Malenfant, 
C. Malenfant, J. A. Beaulieu, G. 
Plourde, L. St-Onge, Z. Malen
fant, J. P. Beaulieu, Jos. Trem
blay, F. Landry, O. Raymond, S. 
Lavoie, H. Tremblay, J. Souçy, 
N. Picard, H. M «chaud, A. Du- 
>ont, L. Dupont, P. eBaiflièu, E. 
Paradis, A. Morneau, O. Leblanc, 
B. Ladnry, A. Valcourt, A. Le
mieux, H. Blanchet, J. W. Morel, 
\. W. Chamberland, E- Beaulieu, 

C- Malenfant, W. Lefcel, C. Ray
mond, P. E. Caron, G. Beaupré et 
une foule d’autres dont les noms 
nous échappent.

Offrandes de messes: M.* Jos. 
Tremblay, J. P. Beaulieu, A. Bou
ler. Bouquets spirituels: André 
Beaulieu, Jules Soucy, Orner Pi
card, Montréal. Georges Soucy, 
Chs. Thibault, Adélard Bouchard, 
Alcide Beaulieu, Sympathies : 
Mlle Cécile Thériault, Thélespho- 
re Blanchet, Ottawa, J. A. Per
rault, de Québec, Joseph Blan
chet, Lawrence, Mlle D. Plourde, 
Mlles Lucienne et Rose Lebel,
M. C. Plourde. Offrandes de 
fleurs : La famille G. Blanchet, 
M. Jos Pelletier.

A la famille 
sincères sympa

—Mme J. A. 
tapédia, et ses enfants Thérèse, 
Gabriel et Aline ont passé quel- 

preSbytère.

| NOTES LOCALES | LE SEUL GRAND CIRQUE VENANT 
A EDMUNDSTON CETTE ANNEEVotKç&icces

V#tre succès ae mesure par Vefrre compte de banque 
quel que soit votre revenu ou votre habilité person
nelle.—Plus d’une promotion, plus d’un succès d’af- 
fairse qui veus paraissent rapides sont dus à l'é
pargne régulière intelligemment comprise.—Préle- 
▼sfc régulièrement chaque semaine sur votre salaire 
quelques dollars et venez les déposer à un compte 
d'épargne où vous trouverez à votre service un per

sonnel courtois et compétent.

La Banque a une succursale tout près de chez vous et accueil
le avec la même courtoisie tous ses clients.

—Mme Rémi Cyr est partie 
pour Atlantic City où elle pas
sera un mois.

—M. Edmond Abbis de Wind
sor, Ontario,- est actuellement en 
promenade chez ses parents M. 
et Mme Mibhel Abbis de cette 
ville. Ill a fait le voyage en auto 
avec un ami.

—M. et Mme Farrah et leurs 
enfants, de Windsor, sont éga
lement en promenade chez M. et 
Mme Abbis.

■M. Roméo Arsenault, étu
diant en musique à Greenwick 
Music House de New-York, est 
en visite de repos dans sa farail 
le à Edmundston. Le jeune Aràe- 
nault a été invité l’hiver dernier 
à jouer pour le radio à la sta
tion WGBS, Gamble Brothers 
New-York. Le talent remarqua
ble de M. Arsenault lui vaut l’in
térêt tout spécial d’une vieille da
me riche de New York qui l’a 
pris sous sa protection afin de lui 
permettre de continuer l’étude du 
piano, son instrument favori.

—Mille Anne-Marie Rousseau 
et M. Albèrt Rousseau, de New 
York, sont actuellement en ville 
au chevet de leur père gravement 
malade. M. J. B. Rousseau est 
retenu au lit depuis quelques mois 
et son état de santé ne semble 
pas s'améliorer.

Au retour de son voyage au Sa
guenay M. Florent Fournier est 
allé passer le reste de sa vacance 
à Metis Beach où son frère Réné 
ira le rejoindre ces jours-ci pour 
y passerquelques semaines.

La température pluvieuse cause 
beaucoup d’ennuis aux organisa
teurs de bazar. Le succès des deux 
bazars d’Edmundston a été for
tement diminué par le mauvais 
temps. Il a été annoncé que la 
paroisse Immaculée-Conception 

aura encore deux jours de bazar 
prochainement : les 22 et 23. juil
let sur le terrain du couvent.

—MM. les abbés J. E. Michaud, 
Ph. Roy, Cloutier et Dumas du 
diocèse de Québec, étaient de pas
sage en ville cette semaine en 
route pour Québec après avoir 
fait en auto le tour de la Gaspé- 
sie, la vallée de la Matapédia, et 
visité Campbellton, Bouctouche, 
Moncton, l’Université St-Joseph, 
Frédéric ton et la vallée de la St- 
Jean.

—M. l’abbé J. B. Thibault cu
ré de Kedgewick était en ville 
cette semaine chez ses parents.

—Ce matin nous avions le plai 
sir de recevoir à notre bureau !a 
visite du Révérend Père Louis 
Gagnon, Oblat de Marie, accom
pagné de l’abbé L. A. Martin cu
ré de St-Léonard. Le Père Ga
gnon est un confrère de classe 
que nous n’avions pas revu de
puis quinze ans.

—M. R. A. Frechet, architecte 
de Moncton, est actuellement en 
ville par affaires.
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ACHEVEMENTLA BANQUE PROVINCIALE № fill Of m AGE 
f — AND

Yciffl
DU CANADA I

* ABOVE
AU. MSPrésident du Conseil d’Administration

L’HONORABLE SIR'HORMIDAS LAPORTE

1er Vice-président 
M. TANCREDE BIENVENU

%M. F. 0. LANDRY 
PERD SON EPOUSE /2e Vice-président

M. S.-J.-B. ROLLAND
Président d% Bureau des Commissaires Censeurs 

L’HONORABLE N. PERODEAU 
Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec

I(

is, ‘ Worlds
LARGEST
AND MOSTIII,e,Une bien dure épreuve vient 

de frapper M. F. O. Landry, bi
joutier sur la rue de l’Eglise, alors, 

son épouse succomba presque 
subitement jeudi dernier à Ba
thurst, à la suite d’une maladie, 
qui la minait depuis quelques 

années.
Rien ne laissait prévoir une 

mort aussi prdmpte. La famille 
de M. Landry ; devait venir rési
der à Edmundston au commen
cement de juillet mais le voyage 
avait été retardé de quelques se
maines.

La défunte laisse en outre de 
son époux, une fille et trois fils. 
“Le Madawaska" offre à M. Lan
dry et à ses enfants ses plus sincè
res condoléances.

■GORGEOUS FREE
STREET PARADE

P A.M.minorshi»’
COMPLETERAIVice-président du Bureau des Commissaires-Censeurs

L’HONORABLE E.-L. PATENAUDE que ai-11:00
CHS.-A. ROY, Gérant général.

Billets en vente le jour de la représentation chez 
Raymond Breau, Pharmacien, New Royal Hotel, 
même prix que sur le Terrain.Succunele à Edmundston, J.-A. BACOH, Gérant.

Creme a la Glace
pour

Pique-Nique
Librairie Malenfant

RUE CANADA TELEPHONE 24-82

PLUMES-FONTAINESS
WAHL et WATERMAN |Ste ROSE DU DEGEU.)

Modèles et couleurs assorties. — Aussi assortiment 
complet de mines pour crayons Eversharp ; mines 
noires et en couleurs, mines dures et molles.
ООРЛ«У*«ОООООООООООРОС!-’У - ^ -CVÎ- - poooooaooooooooooi

Dimanche le 23 juin, s’éteignait 
dans le Seigneijr Dame Chs.-Eu- 
gène Blanche, née Edwidge Beau 
lieu, à l’âge de 23 ans et 6 mois. 
Sa vie où il n’y eut place que 
pour le devoir, le dévouement et 
"abnegation, fait qu’on la pleu
re paitout où elle est passée.

Les funérailles eurent lieu à 
Ste-Rose, le 26 juin à 9 heures. 
Г i levée du corps fut faite par M. 
l’abbé Chs. Peleticr, Curé de St- 
Euscbe. Le service fut chanté par 
M l’abbé Eudore Desbieor., curé 
i- la paroisse, assisté des abbés 
Léopold Desbiens, domme dia
cre, et sous-diacre Fortur.at Blan
chet. son beau-frère

Une messe basse fut dite par 
l’abbé O. Berger, curé de Pac- 
V.ington.

Les funérailles étaient di-igées 
par M. Jos. Pelletier, entrepre
neur de pompes funèbres. La

éprouvée nos plus 
thies.
D’Amour, de Ma-Willis Securities Company

- LIMITED -
ГM

Livrée directement par notre Camion 
Réfrigérateur

f FREDERICTON et CHATHAM 
tout endroit é WOODSTOCK et EDMUNDSTOP 

I WOODSTOCK et FREDERICTOK

CHAQUE JOUR DURANT L’ETE

Donner votre commande à votre plus proche détail
lant où à nos laboratoires de Woodstock ou Fréaé- 
ricton.

LIVREE COMME et QUAND VOUS la VOULEZ

Lorsque vous avez la 
Crème à la Glace Purity 

vous avez la 
“Crème de Qualité”

que temps au
—M. et Mme Jos. W. Chamber

land, 'M. Roland et MHe Rachel 
Chamberland sont de retour d'u
ne promenade à Cacouna, Ri- 
mouski et Mont-Joli.

—M. Joseph Labranche, de Que 
bec, ; était en visite chez son a- 
mie Mlle Gabrielle Tremblay.

—M. Albert Dionne, avocat, et 
Mme Dionne, M. et Mme P. 

Soucy, d’Edmundston, étaient de 
passage à Ste-Rose dernièrement.

—Mlle Ruth Coté, de Caliano, 
était en visite chez M. Armand 
A’.ibul.

—Mlle Juliette Caron est de 
revur après avoir passé une quin
zaine à Rivière du Loup.

—M. et Mme Johnny Picard, 
d’Edmundston, étaient de passa
ge à Ste-Rose dimanche dernier.

—MHe Colette Lévesque, de 
Rivière du Loup, était en visite 
chéz des parents.

—Mlle Simonne April est en 
vis'te chez des parents à St-Clé- 
ment et Ste-I.uce.

—M. Elieud Soùcy de Salem, 
en visite chez des parents.

Des Puits d’Huile et de Pétrole 
de la Vallée Turner 

Nous Surgit la Richesse!

A

entre
Un Capital immense est investi dans .la Vallée Turner.— 

Ce capital est activement et conservativeineiut employé à déve
lopper ce qui, rapidement, deviennent les plus grands et les 
plus riches champs d'huile du monde.

Vous pouvez actuellement vous procurer, à prix raison
nable, des actions de compagnies dont la capitalisation et l’or
ganisation ne laissent rien à désirer.

Nous recommandons les stocks suivants :
Home Oil, Dalhousie, Associated, South 

West Petroleum, Foothills. GRANDE PARTIE DE CARTES 
ST-JACQUES—SAMÈDILE 20| JUILLET

A la salle paroissiale 'VPgfSVTVJ

Purity Ice Cream Go., Ltd.
r|P

Au profit de la succursale St-Jacques 9e la Société 
l’Assomption

De jolis et utiles prix seront distribués. — Vente de 
gâteaux (les dames fournissant les gâteaux seront 
admises gratuitement). Thé et Café servi gratuite
ment.
Prix d’entrée 25 sous. Portes otlvertes à 7.30 P. M.

FREDERICTONST-JEAN WOODSTOCK

Halifax, N.E. — St-Jean, N. II. — F,rédéricton, N. B. — 
Moncton, N. B. — Sydney, N. E. — Charlottetown, I. P. E 

-— St-Jean, Terrenei.,e. - Edmundston, N. B. Magasins
4 j Bcon 
isons I Quai
......m.....  —

independents “Victoria”
Service du Téléphone І л 
Livraison Gratuite

Rue Canada 
Téléphone 135 Economie

Qualité
Edifice Long
J. A. ALAIN, gérant local IN’oublions pas la date. — Encourageons une bonne 

oeuvre en nous récréant honnêtement. RAISONS RAISONS

Au
Gruau Quaker, la bte___ Une

Semaine
du 12 juil. 

au 19 juil.

28cComptant
SeulementBAZAR a Ste-ROSE Cocoa Fry, bte Уг lb 25crUPMIQBTQ Savon P. * G. 10 barres

Muftete, 2 paquets pour__c______

Orangeade Victoria, btle 16 oz
Orangeade Victoria, bte 8 oz___~

Olive Libby, 4 oz, 2 pots pour___1

Pêches tranchées, bte 8 oz, 2 btes pour 23c
Asperges Libby, 10& oz. la boîte___

Tomates L.M.L. 2 boîtes pour _____
Com Flakes Quaker, 3 paquets pour
Sirop de blé d’Inde, 5 Ibs______ _

Fromage Victoria, la lb____________
Macaroni Hirondelle. 2 paquets pour 23ç

Bettes Victoria, bte de 2 lbs_____

Blé d'Inde en épis Victoria, la bte 

Epinards Victoria, bte de 2 lbs__

Au Couvert et sut le Terrain de l’Eglise. ЯОгpour____■ Ш m m m - \ 25c
DU 18 AU 22 JUILLET 

ET LE 28 JUILLET - FETE DE STE-ANNE
-ET- 45cThé Thé25cNoir NoirCRAVATES 25cAu profit d’un Monument au Sacré-Coeur — Sous le 

patronage de Monsieur le Curé et de Monsieur le 
Maire. J
AMUSEMENTS—Ferris Wheel, Chair-Plane, Jeux 
nombreux. — Repas froids et chauds servis sur ter
rain. — Quantité de beaux objets à vendre. — Ra
fraîchissements dé toutes sortes.
DIMANCHE le 21 — Grand Concert par la Chorale 

de St-Patrice de Rivière-du-Loup.

“Victorii" “LAVAL”1 H». 75c 1Ш 59c-ET- 21c1-2 Ш - 38c
25cTOUT CE QUE 

DESIRE UN 
HOMME QUI 

S’HABILLE BIEN!

29cy/j CAFECafé 65c Victoria 
bte 1 H» 70c 
bte 1-2 lb 36c

“Dollard” 33c
11b 59c

25c

ThézBAÆAE 33cl Une grande variété de tpercerics de distinction 

que vous obtenez à des prix extrêmement raisonna
bles. Chemises, Cravates, Sov.s-vêtéments, Bas, Mou

choirs, aux meilleurs prix possibles — la qualité est la 

meilleure en ville.

“Victoria” 
Orange Pekoe

Hé25c

A RIVIERE-VERTE - 20,21 et 22 JUILLET Confitures aux fraises, 40 oz- Cartier43cr-
45c J®1™ à confitures, Safety Seal,

la douzaine, petites $1.25, moyennes $1.451-2 1 lb 69cAu profit de la nouvelle église et du 
nouveau presbytère.

Amusements de toutes sortes. — Repas servis sur 
le terrain. — Fanfare de Van-Buren.

FRED T. LAJOIE IQS MICHAUD
-AagleéttriM Angle de» ne.

Videri» et St-Bade St-Frençeù et Leperte
Edmundston, - N. B.

T. J. Leger, DIMANCHE le 22:—Séance à 8 heures du soir.
RUE CANADA

Nouvel Edifice Long — voisin du Bureau-de-Pos^e. CORDIALE BIENVENUE A TOUS!
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